
L'OCCIDENT JOUE ET PERD
Revue des fa its économiques

Les mois qui viennent  cle s'écouler
auront  vu l'Occident jouer un jeu
singul ièrement  d i f f i c i l e  et , pour sau-
ver l'essentiel dans l'immédiat, con-
sentir à de cruelles pertes qui por-
teront leurs conséquences dans un
proche avenir.

Les nouvelles d'Hanoï disent que
des milliers de meubles sont mis
en vente à des prix dérisoires par
tous ceux qui vont quitter la ville
sans espoir de retour. Cette liqui-
dation est tristement symbolique de
cett e autre  liquidation , autrement
plus plus vaste , qui , des mers de
Chine au canal de Suez et aux riva-
ges tunisiens et marocains, témoi-
gne d'une triste démission de la
vieille Europe épuisée par ses di-
visions intestines, par ses faiblesses
et ses fautes politiques.

La distribution des forces écono-
miques mondiales sortira profondé-
ment modifiée de ces événements.
Certes, en vertu du vieux prin>
cipe de la mécanique classique, rien
ne se crée et rien ne se perd ; il
ne s'agira que d'un déplacement des
forces économiques. Mais ce déplace-
ment aura précisément des effets in-
calculables sur l'avenir de la civili-
sation. Ce que perd l'Occident sera
gagné par l'Orient asiatique et russe,
et ceux qui, au nom de principes
moraux très respectables mais ter-
riblement abstraits, se réjouissent de
la fin du colonialisme, oublient un
peu facilement que les peuples indo-
chinois aujourd'hui , africains, de-
main, abandonnés par leurs maîtres
européens en trouveront d'autres
pour lesquels le colonialisme ne sera
pas non plus un vain mot.
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Réduite à ses limites et à ses
richesses territoriales, l'Europe s'ap-
pauvrira très vite et son économie
s'anémiera dangereusement. On peut
évidemment compter sur le libéra-
lisme des autres pour pratiquer une
fructueuse politique d'échanges de
biens et de services. Mais il serait
bon de ne pas se faire trop d'il-
lusions. L'exemple récent des droits
de douane américains nous rappelle
opportunément que le libéralisme
économique est une séduisante thèse
de cabinet , mais que dans les faits
il reste soumis aux exigences de la
raison du plus fort. H vaut donc
mieux s'en tenir aux leçons de
l'expérience et comprendre que le
monde occidental, après avoir ré-
gné sans conteste sur tout ce qui
vit, mange et meurt sur la planète,
a perdu et perdra encore de vastes
portions de ces terres immenses
qu'un Marco Polo découvrait il y
a sept siècles et avec lesquelles
il était possible de pratiquer le
libéralisme puisqu'il était favorahle
à l'Europe.

Le principe des vases communi-
cants vaut aussi en économie :
quand les différences de niveau
sont grandes, les pays les mieux
équipés et les plus dynamiques
trouvent de fructueux débouchés
chez ceux qui, moins évolués,

échangent des matières premières et
des denrées alimentaires contre des
produits fabriqués. A mesure que
les différences diminuent, que les
pays riches en matières premières
s'industrialisent à leur tour et pren-
nent conscience de leur force, les
échanges deviennent plus difficiles.
Il s'ajoute le fait que les pays ci-
vilisateurs ont placé d'importants
capitaux dans les pays protégés et
que ces capitaux sont en danger le
jour où le nationalisme économique
et politique triomphe. De longues
luttes d'intérêt et de prestige en ré-
sultent avec des fortunes diverses.
La Grande-Bretagne en a fait l'expé-
rience aux Indes, en Iran, en
Egypte, les Pays-Bas en Indonésie.
La France est en train de payer une
ardoise semblable en Indochine, en
Tunisie, au Maroc, dans ses posses-
sions indiennes.
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Il n'est pas difficile de compren-
dre que ces ruptures d'équilibre
sont grosses de conséquences pour
l'Europe. Certes rien ne va aussi
mal que les pessimistes le disent ni
aussi bien que les optimistes l'affir-
ment, et l'histoire est faite de ren-
versements de situations acquises et
de bouleversements inattendus, mais le
plus souvent au prix de sacrifices
innombrables dont personne ne fera
jamais le compte. Aussi n'est-ce pas
de gaieté de cœur que l'on assiste
à ce crépuscule des nations hier
encore si fortes et si fières de leurs
richesses d'outre-mer. Ceux qui ap-
plaudissent devant l'émancipation
des populations indigènes d'Asie et
d'Afrique feraient bien de songer
aussi à quelle réduction de la marge
de sécurité de la civilisation occi-
dentale cela représente. Ce ne sont
pas seulement des valeurs maté-
rielles qui disparaissent mais aussi
des valeurs morales dont on fait
souvent bon marché au nom d'un
vague idéalisme qui ne pèsera pas
lourd devant les nouvelles réalités
d'un monde divisé.

Philippe VOISIER.

«TROIS GEISHAS>
BILLET LITTÉRAIR E

¦ —¦

par Mme Kikou Yamata
Une nouvelle perle japonaise

s'ajoute à l'œuvre de Kikou Yamata.
Après p lusieurs livres' dont le der-
nier en liste était l'innoubliable
« Dame de beauté » paru le prin-
temps passé , voici « Trois gei-
shas » (1).

Que sont au juste les geishas ?
Le mot, ainsi que nous l' exp lique
l'auteur dans son intéressante et
précieuse pré face , signi f ie  en japo-
nais : personne d'art. Descendantes
directes des shirabyoshis (trouba-
dours féminins  de l 'époque féodale
nippone) ,  les geishas sont avant tout
l' ornement et le divertissement ar-
tistique des soirées et des réunions
masculines. Leur éducation, qui
commence dès l 'âge de cinq ans , se
f a i t  dans des maisons sp éciales aux-
quelles les parents les cèdent
moyennant une certaine somme. Les
patrons des maisons de geishas de-
viennent alors les parents a d o p t i f s
de ces petites f i l l e s , et leurs compa-
gnes, des sœurs.

Outre la danse et la musique,
elles apprennent l'art de la cérémo-
nie du thé , l'art des bouquets et
celui aussi d'avoir de l'esprit. Ces
maïkos (danseuses enfant ines)  agré-
mentent les banquets de danses et
de musique , versent le saké et ap-
portent les mets. A seize on dix-
sept ans. la ma 'iko passe an rang de
geisha. Elle est prête à « changer
de col ». Ses kimonos, de couleurs
moins vives, ont l'encolure p lus res-
serrée. Le chignon est dressé p lus
haut sur la tête. Le moment est ve-
nu pour elle de se détacher de sa
réserve virginale. Ses parents adop-
t i f s  la lancent alors dans le monde

où, tôt ou tard, elle se verra obli-
gée, bon gré mal gré , d'accorder sa
« première nuit » à un protecteur.
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N 'allons surtout pas croire à l'ins-
tar, des soldats américains, que les
geishas sont des prostituées. Il n'en
est rien. Inséparables de la vie du
Japon , elles sont comme les massifs
f leuris  d'un parc ou les guirlandes
colorées d'une f ê t e ;  à travers elles
se traduit l'âme d'un peup le dont
le principal besoin est d'unir la
poésie à la vie.

Très souvent mêlées malgré elles
aux dessous de la politique, elles
connaissent l'art subtil de tenir
l'oreille ouverte et la bouche fer -
mée. Les mémoires qui nous sont
parvenus de certaines d' entre elles
f o n t  preuve de la même discrétion.
Leurs a f f a i r e s  de cœur restent éga-
lement une énigme pour leur entou-
rage. Il arrive même, comme ce f u t
le cas en 1856 pour la belle Okichi
lors du premier traité de commerce
avec l'Amérique, qu'elles sacrifient
un amour aux desseins du pays.
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Les « Trois geishas » de Kikou
Yamata ne sont ni des personnages
inventés ni des héroïnes de légen-
des ; elles ont réellement existé.
Par leur élévation d'âme et leur ri-
chesse de sentiments, elles s'appa-
rentent étrangement à trois célèbres
shirabyoshis du XHme  siècle deve-
nues nonnes bouddhiques. L 'une
d'elles, la Belle sans Bras dont ceux-
ci fu ren t  tranchés au f i t  de l 'épée
par son p ère adoptif  devenu f o u ,
vit encore. Vêtue du kimono noir et
du scapula ire de brocart des reli-

gieuses bouddhistes, elle passe ses
jours dans la contemp lation.

Trois visages, trois f leurs à la fo i s
lumineuses et trag iques, trois mo-
ments de l'histoire japonaise, que
l'art dé pouillé de l' auteur nous fa i t
revivre. Un grand s o uf f l e  de poé-
sie. Que ce soit Okichi en l'honneur
de laquelle des fê tes  sont célébrées
chaque année à Shimoda, O-Kaï la
confidente du prince Katsoura pen-
dant la guerre russo-japonaise ou
Tsoumakichi la Belle sans Bras, tou-
tes trois nous communiquent l'au-
delà de leurs pulsations . Chacune
d'elles est un chant, un poème de
chair vive où pal pite le sang du so-
leil d'Extrême-Orient.
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Magie des kimonos, douceur des
chrysanthèmes, mélancolie des
lourds chignons d 'ébène. Les lies
lointaines, nées de l'ép ée d' un dieu,
nous semblent soudain très proches.
La rivière Soumida nous appartient:
elle coule devant nos yeux au son
du shamisen, et là-bas au bord de
l'océan les vagues nous répètent la
triste chanson d'Okichi :
Le cri des mouettes du large
Se souvient de la voix d'Okichi
Et dans le port de Shimoda
Sur les bateaux noirs
Tombent les larmes des corbeaux de

[l'aube.
Féerie de couleurs et de musique.
Je me suis souvent demandé en li-

sant Kikou Yamata si pour attein-
dre une prose aérienne, elle n'écri-
vait pas avec une p lume d'oiseau
du paradis. Pierrette MICHELOUD.

(1) Editions Domat.

LE CABINET TUNISIEN
EST ENFIN FORME'

Après bien des difficultés

II a été investi hier au palais de Carthage
TUNIS , 8 (A.F.P.). — Les longues

tergiversations pourr la formation du*
premier dabinet tunisien sont enfin
terminées et le gouvernement est for-
mé. L'équipe ministérielle, approuvée
par le bey de Tunis, est présidée par
M. Tahar ben Airnnar. Elle comprend
trois membres du Néo-Destour, MM.
Mangi Slim , Asmoudi et Makaddem , un
sympathisant du Néo-Destour, M. Hedi
Nouira , ancien secrétaire général du
Néo-Destour, un socialiste M. Chedly
Khaim et quatre indépendants : MM.
Aziz Dpellouli , Ali ben Hadj, Naceur
ben Saïd et Tahar Zaouche.

Le cabinet comiprend seulement neuf
memihres au lieu de dix. La liste ini-
tiale, en effet , comportait deux sympa-
thisants néo-desitouriens, MM. Zoublir et

N ouira. Un seuil sympathisant néo-des-
tourien a été retenu : M. Nouira.

M. Tahar ben Amimiar, né en 1885,
est issu d'une famille de la moyenne
bourgeoisie tunisienne. Il fut à plu-
sieurs reprises président de la section
tunisienne du Grand Conseil de Tuni-
sie et il l'était encore en déeeanbire
1951, date à laquelle prenait fin , pour
ne plmis être renouvelée, la législature
du Grand Conseil.

Depuis 1928, M. Ben Ammar est pré-
sident de la Chaimibre d'agriculture tu-
nisienne. D. est connu pour ses senti-
ments francophiles et appartient à la
tendance nationaliste modérée.

(Lire la suite en dernières
dépêches)

Les incidents se multiplient
dans tout le Maroc

VIVE INQUIÉ TUDE A PARIS
Notre correspondant de Paris

nous téléphone :
Just i f iant  les avertissements pes-

simistes de ceux qui redoutaient
que les concessions politiques spec-
taculaires octroyées en Tunisie ne
soient interprétées par les nationa-
listes marocains comme un signe de
faiblesse , la situation n'a cessé de
s'aggraver dans l' empire chérifien.
Depuis le 31 juillet dernier, date
à laquelle le président du Conseil
français s'est rendu à Tunis pour
o f f r i r  au bey l'autonomie interne,
l'ag itation n'a fa i t  que se dévelop-
per an Maroc. Les ch i f f r e s  des vic-
times en témoignent : en 9 jours, 35
morts ont été dénombrés, parmi les-
quels f i Israélites, 5 femmes maro-
caines et 2 femmes françaises.

Que faire ?
Face à cette émeute généralisée ,

que faut-i l  fa ire , se demande-t-on
à Paris ? La répanse n'est pas fa-
cile à donner, car s'il est relative-
ment aisé d' ouvrir une négociation
en- Tunisie où le pouvoir central
n'est pas discuté , il en va tout dif-
féremment au Maroc où deux cou-
rants contraires existent au sein des
masses indigènes, celui des villes,
travaillé par la propagande nationa-
liste et celui de l'intérieur où les
tribus berbères for t  attachées à la
personne du Glaoui, pacha de Mar-
rakech, entendent s'opposer par
tous les moyens à un retour de l'an-
cien souverain et à une dictature
politi que de l 'Istiqlal.

Avec qui traiter ?
Avec qui traiter ? Avec les natio-

nalistes ? C'est aussitôt s'aliéner le
Glaoui et ses hommes et prendre le
risque redoutable de rompre le con-
trat d'amitié qui unit les tribus ber-
bères à la France. Avec les Berbères
au contraire ? A lors, c'est op érer un
renversement poli tique total, puis-
que aussi bien il consisterait à re fu-
ser aux nationalistes marocains ce
qui a été accordé aux nationalistes
tunisiens.

M.-G. G.

(Lire la suite en dernières
dépêches)

Comme il l'avait annoncé vendredi

pour 1 adoption de son plan économique
Le vote aura lieu mardi matin

PARIS, 8 (A.F.P.). — La séance de
l'Assemblée nationale consacrée aux dé-
bats sur les projets financiers du gou-
vernement a repris jeudi à 14 h. GMT,
sous la présidence de M. Gaston Pa-
lewski.

La parole a été donnée à M. Pierre
Mendès-France, président du conseil,
qui a déclaré aussitôt poser la question
de confiance dans les formes constitu-
tionnelles « pour l'adoption du projet
de loi autorisant le gouvernement à
mettre en œuvre un programme d'équi-
libre financier , d'expansion économique
et de progrès social, dans le texte du
rapport complémentaire, et contre tou-
te demande de disjonction , toute mo-

. tion , tous amendements ou articles ad-
ditionnels de nature à modifier l'appli-
cation et, en tant que besoin, pour
l'adoption de l'ensemble ».

Le président a informé l'assemblée
que le vote interviendrait mardi 10
août à 8 h. 30 GMT.

La séance a été aussitôt levée.

Le ministère
ne court aucun danger

Paris, 8. — Du correspondant de
l'A. T. S. :

Contrairement aux prévisions , le dé-
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bat sur les p leins pouvoirs et le plan
de redressement économique et f inan-
cier a pris une telle proportion qu 'il
a été impossible de le terminer dans
les délais prévus.  Les orateurs , objec-
tions , amendements étaient si nom-
breux que pour couper court à ce f lo t
retardateur , le président du conseil
s 'est décidé à poser la question de
confiance.

Ce faisant , il a p lacé le débat sur le
p lan politi que , ce qui va lui permettre
de dé gager une majorité pour l'accom-
p lissement de cette tâche.

Le ministère ne court aucun danger.
Le président du conseil le sait et les
explications qu 'il a- réservées pour la
f i n  du débat ont surtout pour but
d' apaiser les quelques craintes qui
pourraient subsister sur l'orthodoxie
des méthodes qu 'il se propose d' utili-
ser pour mettre en œuvre les réfor-
mes énoncées simplement dans son
programme.

M. Mendès-France a posé
la question de confiance

L'année 1954 sera dans le monde entier celle des meurtrières inondations.
Notre cliché montre un coin de terre, en Perse, d'où les eaux commencent

à se retirer, laissant des ruines, des morts et douze mille sans-abri.
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MEURTRIER DÉLUGE EN PERSE

PARIS, 8. — La régie des tabacs
français a réalisé au cours du pre-
mier siemesbre de l'amnée, 105 mil-
liards 874 millions de fra ncs fran-
çais de chiffre d'affaires, oe qui re-
présente une légère baisse par rap-
port à la même périod e de 1953 où
elle avait réalisé un chiffre de 106
milliards 15 mill ions. Au cours de
ces six mois, les Français ont fumé
17 milliards de cigarettes.

Les Français ont fumé
17 milliards de cigarettes

en six mois

Néo-réalisme
Rêvé à l'aube

L'ingénieux Ulysse , qui est moins
mort qu 'on ne le croyait , vient encore
de jouer un tour à sa façon.  Holl y-
wood s'attaque à la guerre de Troie.
La cap iteuse Hélène , Priam le vieux
beau , Hector à l'haleine fraîche , Achille
qui enfonce le mur du son , feront  fa i -
re à la culture grecque des progrè s dé-
cisi fs  dans le monde entier.

Mais les prises de vue ne vont pas
sans incidents. Un vrai cheval , e f f r a y é
par la fausse  bataille ou par quelque
Athéna de pap ier mâché , s'est jeté
dans un groupe de f i gurants , où il a
fa i t  160 blessés.

Nous nous donnons les gants de
blâmer les Romains, qui exposaient sa-
di quement leurs g ladiateurs aux bêtes.
C' est qu 'ils cultivèrent , eut aussi , le
néo-réalisme; mais qu 'ils ne connais-
saiemt pas le photomontage.

Tandis que nous les dé passons : mal-
gré tous les moyens de la techni que,
nous parvenons à faire des blessés au-
thenti ques. Pour cela, d'ailleurs , « Hé-
lène de Troie » serait un f i l m  à voir,
si ses producteurs n'avaient coupé une
séquence aussi odieusement naturelle,
donc antiréaliste.

Mais , pour tout dire , les A pollon et
les Circé de Holl ywood , ces bœufs  du
sommeil , me semblent sur la pente la
plus dangereuse. Une bataille les
mène à l'hôp ital ; le moment vient oà
une scène d'amour les mènera à la
maternité.

C'est bien leur rage aussi, de faire
mieux que nature t Après tout , s'ils
s'étaient contentés , comme Ulysse , d' un
chevai de bois, rien ne serait arrivé.

Tean-Marle VODOZ.

Le XXXme Salon des Annonciades à Pontarlier
UNE EXPOSITION ENRICHISSANTE OUTRE-JURA

Passer de l'exposition de sculpture
moderne d'Yverdon à celle des An-
nonciades, de Pontarlier, c'est aller
d'un monde dans un autre dont tous
les principes, toutes les lois et les
raisons d'être s'opposent. Peut-être
nos lecteurs voudront-ils bien en dé-
duire les difficultés que rencontre
aujourd'hui le critique, sans cesse
obligé de changer de critère et, tout en
faisant taire ses préférences person-
nelles, de rendre justice à chaque
camp.
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A Pontarlier, au lieu de sculpteurs
qui se réclament des diableries de
Jérôme Bosch, de Dada et de Picasso,
nous avons un groupe de peintres, ceux
de la Jeune école comtoise, qui font
remonter leur tradition aux enlumi-
neurs du XlIIme siècl e, aux portrai-
tistes de l'Ecole champenoise, à Le
Nain, à Chardin, à Courbet surtout,
enfin à Th. Rousseau, à Monet, Pissaro,
Millet, Cézanne et Bonnard. A Pontar-
lier, au lieu de ressortir au génie rus-
se, germanique ou espagnol , l'art re-
lève du génie français, essentiellement
analytique et psychologiqpe. Au lieu

Pierre Bichet : Neige à la route.

d'y étaler leur moi et ses déviations,
les peintres s'y inspirent de l'amour de
la nature qui sert entre eux de lien
fraternel et fondamental.

Ici il s'agit , non pas de produc-
tions cérébrales ou d'exaltation de la
chair, mais d'ouvrages nés des mouve-
ments du cœur, propres à rappeler à
l'homme qu 'il est aussi pourvu d'une
âme. Ici on cultive un art que sucitent ,
non les dérèglements, les drogues, le
cauchemar, mais, tout au contraire,
une vie de disci pline, de travail, de
probité. Un art qui ne se drape point
d'obscurité ou qui procède par énigmes,
mais qui se veut d'instinct simp le et
clair. Un art qui répudie les phraséo-
logies, les prétentions philosophi ques,
mais qui entend servir, entre les artis-
tes et la société, de langage intellig i-
ble, de liaison vivante. Les peintres de
la Jeune école comtoise — les jeunes
et les moins jeunes, tous ardents et
enthousiastes — n'admettent point de
querelles byzantines. Leur insp iration
naît de leur humaine émotion au con-
tact de la nature. Une nature robuste ,
al t ière , exigeante , celle du Haut -Jura .
Une nature où, tout en conservant sa

personnalité, l'homme demeure « la
créature essentielle placée au milieu
de la Création ».

Le XXXme Salon des Annonciades,
renouvelé, nous a-t-on dit , dans un
sens démocratique, s'est ouvert, sa-
medi dernier , 31 juillet, dans la chapel-
le désaffectée qui lui donne son nom.

Dorette BERTHOUD.

(tire la suite en 7m© page)

ROME, 8 (A.F.P.). — Trente pas-
sagers d'un autocar doivent à leur
curiosité d'avoir échappé à la mort.

Le chauffeur du car s'étant pris de
querelle avec le conducteur d'une
voiture qui , venant en sens inverse
dans une étroite route de montagne
de la région de Marano, ne lui avait
pas cédé le passage, les voyageurs
sont tous descendus du véhicule pour
assister à la dispute. Bien leur en
pris, car quelques instants plus tard ,
les freins s'étant desserrés, le car
alla s'écraser dans un ravin.

Leur curiosité
les (ait échapper

à la mort

On lira en dernières dépêches
(page 7) :

L'allocution hebdomadaire
de M. Mendès-France
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la maison du corsaire

FE UILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

ROMAN
par 20
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—¦ Vous n 'êtes pas loin de la vé-
rité, en effet. Il faudrait , du reste,
ne point avoir franchi le seuil
de Pierreclose, pour ignorer ces
rumeurs que les domestiques, pour
ne parler que d'eux, se transmettent
fidèlement.

— Vous devez donc savoir que
Gilles de Mombrun n'admet point
de profanes dans cet asile qui
abrita son bonheur. La chambre
inoccupée demeure toujours silen-
cieuse, et rien n'y semble anormal,
pas plus que dans tout le reste
du château. Mais qu'un hôte l'oc-
cupe, y séjourne, alors des boise-
ries s'élèvent des plaintes, des gé-
missements. Une voix murmure
avec le vent qui passe, pleure au che-
vet du lit sur lequel , en donnant le
jour à son fils , expira la comtesse de
Mombrun ; puis ordonne ct menace.
L'âme indignée *et désolée de voir
violé cet asile , chasse l'intrus et le
poursuit de ses anathèmes.

Dorah se tut . Tandis qu'elle parlait
une colère sans cesse grandissante

montait  dans les yeux de Rosanne, et
la main droite du précepteur , appuyée
à l'accoudoir dti fauteuil , tremblait
légèrement.

— Les événements ne se sont pas
ainsi déroulés pour moi , murmura
Sabine en riant. J'en conclus que le
Corsaire m'accepte.

— C'est certain , approuva Rosanne.
Allons, Dorah , cesse d'effrayer  Mme
de Mombrun. Elle est trop intelligente
pour croire aux fantômes, et pour
se résoudre à abandonner , sur la foi
de simples légendes, un appartement
qui lui plaît.

Ce ne fut point à son père que la
jeune fille répondit , mais à Sabine,
comme si les derniers mots eussent
été prononcés par elle.

— Je vous comprends, madame.
Vous êtes, en effet , trop intelligente
pour croire aux fantômes. Naturelle-
ment , je n'y crois pas non plus. Mais
il reste que cette partie du château
a imc funeste réputation. Et si je me
permettais de vous donner un conseil ,
ce serai celui cle transporter votre
chambre ailleurs.

— Et moi , murmura Rosanne , sans
chercher, cette fois , à dissimuler le
déplaisir , et même l' i rr i tat ion,  que
lui causait l ' insistance de Dorah , je
vous demande instamment de ne point
att acher d'importance à une fable
aussi ridicule, et qui ne repose sur
nul fondement.  Gardez , puisqu e vous
l'aimez , cette chambre du Corsaire ,
et surtout soyez-y en paix. Rien de
fâcheux , croyez-moi, ne vous y peut
advenir. Vous me permettrez, n 'est-ce

pas . de m'en porter garant avec au-
tant de chaleur qu'un ami véritable
pourrai t  le faire. Du reste, je serais
profondément heureux si vous vouliez
bien me considérer comme tel.

Rosanne ne sut point quel accueil
la jeune femme faisait à ses paroles,
car, à l ' instant où il les prononçait,
la porte s'ouvrit devant Renaud.
D'abord immobilisé par l'étonnement
que lui causait la présence de Sabine,
il vint bientôt vers elle.

— Voilà , si je ne me trompe, ma
chère, l'aveu d'une sympathie que
Rosanne n'a pas coutume de prodi-
guer. J'espère que vous l'apprécierez
à sa valeur.

Cette remarque n'appelait pas de
réponse, mais le ton léger, ironique,
blessa la jeune femme. Elle se leva ,
tandis que le précepteur, l'imitant,
s'appuyait au dossier de son fauteuil
d'un air ennuyé.

— Comment... Je vous chasserais ?
interrogea de Mombrun en voyant
sa femme se diriger vers le siège
au dossier duquel reposait son man-
teau.

— Aucunement. Mais je ne puis
tarder davantage, si je veux me ren-
dre au pavillon. N'avez-vous pas,
vous-même, à travailler ?

Renaud se tourna vers le précep-
teur.

— Je n'en ai , cette après-midi, au-
cune envie, Rosanne.

Il avait attiré à lui un fauteuil,
puis , s'adressant à nouveau à sa
femme :

— J'aimerais qu'on nous servit le

the, Sabine. Ces belles fl ambées in-
citent aux plaisirs d'hiver. Voulez-
vous avoir la complaisance de vous
en occuper ?

La jeune femme ne pouvait se dé-
rober . A regret , elle sonna un do-
mestique, transmit l'ordre du comte ,
puis revint lentement vers le foyer.
Sans un mot, Dorah s'était retirée.

De Mombrun s'entretenait  avec le
précepteur. Il paraissait sombre, et
l'on eût pu s'étonner de ce que l'ap-
proche d'un départ qu'il désirait ar-
demment, et la sorte de matériali-
sation de ses projets , que lui appor-
tait la seule vue de ses malles, ne
le mit pas en meilleure humeur .

De l'évidente contrariété de Mom-
brun Sabine eut, du reste , très vite
l'explication. Répondant à une ques-
tion de Rosanne, qu'elle n'avait pas
entendue, le jeune homme haussait
les épaules. Puis, d'un ton irrité :

— ... Mais non , rien ne presse.
Sans aucun doute il s'agissai t des

mesures prises ensemble par les deux
hommes avant le départ de Renaud.

•— Cependant, reprit le percepteur ,
vous aviez décidé de vous mettre
en route avant la fin de la semaine...
Albert m'a dit s'être déjà occupé de
vos bagages.

— J'espérais, en effet , quit ter
Pierreclose dans quatre ou cinq
jours.

— Quelque difficulté a-t-elle surgi
pour vous en empêcher ? S'il ne
tient qu 'à moi de l'aplanir...

Malgré elle , Sabine , étrangère au
débat, notait les expressions si dif-

férentes des voix . Celle de Rosanne,
en apparence indifférente , lui parut
témoigner une certaine curiosité.
Quant  à l'accent du comte , il vibrait
d'irritation.

— Vous ne pouvez m'être d'aucun
secours , murmura Renaud.

Et soudain , extériorisant son im-
patience :

— Le croiriez-vous ? J'attends de-
puis des jours l'accord de lord Mur-
ray. J'attends même, tout simple-
ment , de ses nouvelles, et je ne sais
où le joindr e.

Un sourire détendit les lèvres
minces du précepteur.

— Si ce n 'est que cela...
— « Cela » a une  grande impor-

tance , puisque Ralph et moi partons
ensemble.

— Envoyez une sommation à ce
mystérieux personnage.

— Où donc ?
— Là où il est susceptible de se

trouver. A Paris, à Londres... chez
chacune de ses sœurs, dont  les de-
meures se trouvent , si je ne me
trompe , dispersées sur les côtes de
la Manche. Enfin , dans toutes les
maisons amies qu'il peut visiter.

— Je l'ai fait .
— Sans résul tat  '? Sans indice ?
— Aucun. Les parents de lord

Murray, ses amis, le croient les uns
chez les autres.

— Voilà qui est curieux , en effet ,
murmura  Rosanne . Bah ! cett e dis-
pari t ion ne saurait tarder à s'expli-
quer. Lord Murray va vous surpren-
dre en arrivant sans crier gare.

— Je l'espère.
Renaud se! tut et accepta de Sabine

la tasse de thé qu 'il avait sollicitée.
Il la but  lentement , s' interrompant
pour échanger, avec Rosanne et sa
femme, des propos sans importance.

Dès qu 'elle eut  débarrassé ses
compagnons et repoussé Sa table
roulante  dans un angle do la pièce ,
Sabine , pour la seconde fois , saisit
son manteau.

( Le regard sombre de Renaud
n 'avait perdu aucun de ses mouve-
ments.

— Je vous conseille de ne point
rent rer  trop tard , murmura le jeun e
homme avec, indifférence. Aux appro-
ches de la nui t , le brouillard monte
toujours de la mer.

_ — Je vous remercie. Je connais
bien le chemin.

— En effet.  Je pense qu'il ne vous
serait pas impossible de le faire les
yeux fermés.

Les mots éta ient  di ts  sans qu 'il
fût possible de savoir s'ils conte-
naient  un reproche aii sujet des fré-
quentes visites rendues à Mme de
Kergoël , ou une allusion aux rap-
ports en t re tenus  entre  Pierreclose et
le pavil lon , du temps des premières
f iança i l l e s  de Sabine . Le visage de
la jeune femme s'empourpra. Cepen-
dant  celle-ci dédaigna de répondre.
Elle avait gagné la porte et sortit
calmement rie la bibliothèque, mais
non sans avoir  capté l 'étrange re-
gard hostile que Rosanne jetait  au
comte.

(A suivre)

CHALETS MEUBLÉS
à vendre, à la Comballaz

1. GRAND CHALET, dix chambres, dix lits, vé-
randa , cuisine, salle de bains, deux cabinets de
toilette , deux W.-C, chauffage central .

2. CHALET RfiNOVÉ, hall deux chambres, trols
lits, garage pour deux voitures. Le tout en très
bon état , terrain attenant , jardin , source , réservoir
et hangar pour deux voitures. — Pour renseigne-
ments, offres et pour traiter s'adresser à: Etude
Genêt, notaire à Aigle. Tél. (025) 2 2126.

Nous offrons places stables à

mécanicien faiseur
d'étampes

mécanicien de précision
pour prototypes

mécanicien régleur
aux presses

mécanicien régleur
au perçage-taraudage

mécanicien
pour l'entretien des machines

de production

ouvrières
habiles pour travaux de montage

Les candidats ayant plusieurs années
de pratique, désireux de se fixer à
Yverdon , sont priés de prendre rendez-
vous ou de faire des offres écrites au
bureau du personnel de Paillard S. A.,

Yverdon . Tél. (024) 2 23 31.

Pour la revision de textes en français, la correc-
tion de manuscrits et l'exécution de divers travaux
de bureau, nous cherchons pour le ler septembre
ou pour date à convenir, une

employée
de langue maternelle française, connaissant la ville
de Neuchâtel, possédant une solide culture générale ,
pratiquant la dactylographie et capable de traduire
d'allemand en français des textes faciles.

Place stable et bien rémunérée. Travail intéressant.
Faire offres manuscrites, accompagnées d'un cur-

riculum vitae, d'une photographie et de copies de
certificats sous chiffres W. A. 589 au bureau de la
Feuille d'avis.I
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Grâce aux flocons
d'avoine Centaure
il est devenu si fort
Mais il faut que ce soient des

flocons d'avoine Centaure...
Il n'y en a pas de meilleurs ! M/Snk  m

*3F-*  ̂ 9Cf SBm

En achetant 2 grands paquets des déli- J5F "* Z?39E *Sï
cieuses noix d' avoine ou de froment SFff înQ&xSi jaF
Centaure, prêtes a consommer , vous ^'WffPmlffiff
obtiendrez gratis 1 paquet de flocons J ^^^mBBSÊ^
d'avoine de 200 gr. » jB-T?
Chaque paquetCentaurecontientunbon. ^B fcJjigB gy

Produits Centaure S.A. ^^^**

DOCTEUR

Georges Borel
reprend

ses consultations
(sur rendez-vous)

HOMME DE PEINE
est demandé pour nettoyages et en-
tretien d'un grand - magasin. Bon
salaire. Faire offres sous chiffres
A. S. 619 au bureau de la Feuille
d'avis.

A VENDRE
d'une démolitiori : por-
tes, fenêtres et volets.
S'adresser à Pr. Meier-
Charles S. A., la Coudre.
Tél. 5 46 44.

A vendre dans contrée charmante du littoral
neuchâtelois

BELLE PROPRIÉTÉ
avec un Immeuble de construction récente, trols
appartements , confort , vue , situation , propriété
et verger très bien arborlsés , 2500 m-' de terrain .
Peut convenir à artisan , industriel pour cons-
truction de locaux ou établissement d'une nou-
velle Industrie . — Offre sous chiffres P 5119 N
a Publicitas, Neuchâtel.

Je cherohe à acheter

MAISON
à urne ou deux familles,
vue, Jardin , aivec ou sans
confort. Offres deman-
dées sous chiffres N.
23422 U. à Publicitas,
Bienne.

A VENDRE en plein centre de Payerne,
centre agricole, industriel, militaire et com-
mercial

immeuble d'un appartement
avec café-restaurant

grande salle à manger. Patente bar. En bor-
dure de la route nationale et à côté de la
place du Marché. Entrée tout de suite ou
date à convenir.

Agence immobilière Claude Butty, Esta-
vayer-le-Lac. Tél. (037) 6 32 19.

YVERDON
à louer au quartier de la Prairie
pour tout de suite ou date à convenir

appartements
de deux, trois et quatre pièces. Prix
dès Fr. 110.—. Chauffage et eau chaude

en plus.
S'adresser à C. Decker fils, Plaine 38,

Yverdon, tél. (024) 2 30 52.

CUDREFIN
A louer dans villa, ap-

partement de trois cham-
bres et cuisine, avec tou-
tes dépendances. Télé-
pfcione 8 3*1 35.

BUREAUX
deux belles grandes pièces en plein *.
centre de la ville, rez-de-chaussée,
téléphone installé dans chaque
pièce, à louer pour le 24 septembre.
Adresser offres écrites à A. T. 604
au bureau de la Feuille d'avis.

Petite chjaimibire. — Gi-
braltar 2, ler étage.

On cherohe un

logement de trois
ou

quatre chambres
a/vec dépendances, pour
da/te à convenir. Adres-
ser offres écrites à B. X.
626 au bureau de la
Feuille d'avis.

DamoiseMe oherche

CHAMBRE
d'ans les quartiers des
Portes-Rouges, Favarge
ou Monruz. Adresser of-
fres écrites à C. H. 62S
¦au bureau de la Feuille
d'avis.

Monsieur dans la qua-
rantaine, place fixe, cher-
che pour le 24 août ou
le ler septembre,

CHAMBRE
INDÉPENDANTE

en ville ou environs Im-
médiats. Adresser offres
écrites à E. M. 571 au
bureau de la Feuille
d'avis.
¦CH—O— IIHIII P ¦¦ IB llll

On cherche pour date
à convenir,

appartement
de trols pièces, avec ou
sains conifort, à Neuchâ-
tel ou environs. Adres-
ser offres à case postale
181, le Locûe.

Jeune Suissesse alle-
mande oherche pour le
ler septembre une

CHAMBRE
(nord-est de la gare
C.F.F.), si possible enso-
leillée, avec chauffage
central, participation à
la cuisine et â la s aide
de bains. Adresser offres
écrites à C. G. 603 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Autoblock suisse
cherche pour entrée immédiate représentant bien
Introduit auprès des garages pour la vente d'une
exclusivité sensationnelle.

Conditions essentielles : doit posséder voiture
«Plat»: 500 tous modèles ou 1100 E ou 1400.

Paire offres détaillées avec photographie et cur-
riculum vltae sous chiffres P Y 14906 L ft. Publi-
citas, Lausanne.

Fabrique d'horlogerie de Neuchâtel
cherche pour entrée immédiate

JEUNE FIEEE HABILE
pour différents travaux d'atelier.
Faire offres avec prétentions de sa-
laire sous chiffres A. T. 624 au
bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons un

TECHNICIEN -
CONSTRUCTEUR

capable de diriger un bureau technique,
ayant quelques années de pratique dans

la construction cle machines-outils.
Offres avec curriculum vitae, certifi- ;
cats, photographie et prétentions cle i

salaire sont à adresser à
ACIERA S. A., Fabrique de machines,

LE LOCLE

On cherche pour entrée immédiate
ou pour date à convenir

employée de bureau
qualifiée et habile pour la correspon-
dance française et divers travaux de
statistiques. Connaissances cle la langue
allemande pas nécessaire, mais dési-
rées.

Faire offres manuscrites avec photo-
graphie, curriculum vitae, prétentions
de salaire et indications cle la date
d'entrée à Otto Kofmehl, fers et
métaux, Soleure.

Imprimerie de la place cherche

AUXILIAIRE
de confiance, pour travaux d'entre-
tien.

Emploi stable.
Faire offres sous chiffres H. B.

556 au bureau de la Feuille d'avis.

Je cherche

monteur A
en chauffage central, sachant très bien
souder. Bon salaire, place assurée. Entrée
tout de suite ou date à convenir. — Faire
offres à Marcel Sandoz, installateur, la Tour-
de-Trême, tél. (029) 2 76 27.

On demande une

JEUNE FILLE
pour famille. Etrangère
acceptée. Bons gages. —
Mme Fritz Wehrli, route
de Neuchâtel, la Neuve-
ville. Tél. 7 91 68.

Jeune nurse
suédoise, de 20 ans, cher-
che pour le 15 septem-
bre, place auprès d'en-
fants. Désire se perfec-
tionner dans la langue
française. Adresser offres
écrites à I. E. 5S9 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

ÉPICERIE
est cherchée, petite re-
prise, si possible à la
campagne et avec appai-
tement. Adresser offres
écrites à* P. D. 588 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre voiture

« VW »
entièrement revisée mo-
teur neuf, pour 2400 fr.
Taxes payées. Adresser
offres écrites à B. N. 623
au bureau de la Feuille
di'avls.

A vendire
radio

«Hallicrafter»
et pick-up, trois vitesses.
Adresser offres écrites à
R. D. 620 au bureau de
la Feuille d'avis.

f MUNSTER EXTRA 1
I H. Maire, rue Fleury 16 J

A VENDRE
pour cause de double
emploi, une voiture Aus-
tin Seven, 4 CV, quatre
portes, modèle 19S3
(28,000 km.) Prix totéres-

sarut. S'adresser & Willy
ThuilHard, Place-d'Annles
No 5, Neuchâtel.

Beau
CANOT EN ACAJOU

5*50/160, avec moteur IJOU-
son 6 HP, à vendre. S'a-
dresser à Bernard Péris***
set, Estavayer-le-Lac. —
Tél. 6 30 83.

A VENDRE
d'occasion, un rédhaud i
gaz, deux feux, 115 fr.
un régulateur, bonm
mairche, 20 fr., une ta-
ble en sapin , 8 fr., dis-
ques, 50 ct. pièce. — Ch
Wetzel, Ecluse 76, Télé-
phone 5 69 90, Neuchâtel

*—mmmm Ê̂m m̂^

JEUNE FILLE
désireuse d'apprendre le
français cherche place
dans petit restaurant
pour le service. Adiresser
offres écrites à N. S. 591
au bureau de la Feuille
d'avis.

Secrétaire
Demoiselle 16 ans, bon-

nes notions d'anglais,
cherohe emploi. Adresser
offres écrites à Y. A. 621
au bureau de la Feuille
d'avis.

MAÇON
se recommande auprès
des gérances et proprié-
taires. Prix modéré. —
Adresser offres écrites à
U. H.. 632 au bureau de
la Feuille d'avis.

Nous cherchons

vendeuses
qualifiées

connaissant la branche
alimentation pour com-
merce important de Lau-
sanne. Place stable. Cais-
se de retraite. — Offres
avec photographie, réfé-
rences et prétentions
sous chiffres PB. 81059 L.
à Publicitas, Lausanne.

On cherche une per-
sonne soigneuse pour
s'occuper de

NETTOYAGES
DE BUREAUX

placés au centre de la
ville. Faire offres à case
postale 7760, à Neuohâ-
tel.

Je cherche
sommelière

de 20 à 80 ans, habile,
pour le ler septembre.
Vie de famille. Faire of-
fres avec photographie.
Salaire assuré : 700 fr.
par mois, nourrie et lo-
gée. Café du Commerce,
le Locle.

TOUS
TRAVAUX

DE
PEINTURE

Exécution rapide
et soignée de tous

travaux par personnel
expérimenté

Papiers peints
GROS ET DÉTAIL

ITIromet
ÉCLUSE 15

NEUCHATEL

Myrtilles
des Alpes

Ire qualité ; 5 kg. 5.60 ;
10 kg. Pr. 10.50, plus
port. — Pedtrioli Glus.,
Bell inzone.

Jolie

machine à laver
©n bon état. Prix très in-
téressant, belle occasion.
Tél. 5 34 69.

Mme Petremand
Sage-femme

ABSENTE
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Dr Clottu
SAINT-BLAISE

DE RETOUR

AUTO-ÉCOLE
Enseignement théoric-ue et pratique

ANDRÉ WESSNER WStf

BBBBBBBBBmB^^^mœBBBBBBB^m
Monsieur et Madame André PERRIN , pro-

fondément touchés des nombreuses marques
de sympathie et d'affection reçues lors de
leur grand deuil et dans l'impossibilité de
répondre à chacun, remercient toutes les
personnes qui les ont ainsi entourés.

Hauterive, le 9 août 1954. !
¦[¦•¦¦¦Hllll-^IHMI'IIFHIWli riF l !¦" I HM I I I IB**»»***

j Profondément touchés par les nombreux
témoignages de sympathie reçus durant ces
jours de douloureuse séparation ,

Madame Emile SAHLI et sa famille
expriment leur vive reconnaissance à tous
ceux qui ont pris part à leur grand deuil.

Un merci tout spécial pour les envols de
fleurs. fi!

Peseux , août 1954.

DOCTEUR
PETREMAND

PESEUX

ABSENT

Dr J.-P. CLERC
gynécologue

ABSENT
jusqu 'au 30 août.

Pour Fr. 3.50
faites laver vos

COUVERTURES
DE LAINE

à la
Blanchisserie nouvelle

Areuse. Tél. 6 31 51

Dr Bersier
oculiste F.M.H.

DE RETOUR

LE DOCTEUR

Alf. C. MATTHEY
s'absentera

dès jeudi 12 août

DOCTEUR

J. P. Perrenoud
1, rue Saint-Honoré

DE RETOUR

Dr CROSETTI
reprend ses

consultations

DOCTEUR

Robert Muller
ABSENT

jusqu'au 18 août.



A l'occasion de notre grande exposition de

nous vous offrons un choix superbe de tissus éponge au mètre, uni et fantaisie, de même que linges
et draps de bain , confectionnés à des prix étudiés. Une visite à notre rayon vous convaincra !

6 articles vedettes
Linge éponge Linge éponge Jura
Un superbe linge rayé multico- MnffiQ ïi en pur coton> tnufes couleurs, ^B_ _f K
lore, pour la plage ¦¦¦¦ '_»-*«•# se fait en or , rose, vert et bleu (ggf f m
Dimensions 45 X 90 cm. JB Dimensions 50 X 90 cm. 7m

_9_a Da pièce _____ w
La pièce ___ !_ Lavette assortie . . . .  —.75 ^^^

Garniture éponge Drap de bain ™ x 50 8-90
spécialement étudiée pour trousseaux, se LilIlgC GpOIlgC 4 8 X 9 0  _¦_.# « #
fait dans une magnifique qualité de coton ,
en fond blanc , bordure de couleur LSIVGttfî 25 X 25 ™ J CF

Tissu éponge Tissu éponge
pur coton , pour confectionner ^^|§̂ ] pur coton , haut e nouveauté , $Pf| M I J_ f l
des draps de bain ou cape de *|'|»¥ avec grandes impressions sur W j Ê  J _ î wW
bain , rayures multicolores sur ; j i s fond noir _/tff l PESBm

Largeur 150 cm. Le mètre ¦ -¦ Largeur 145 cm. Le mètre* 9_S U

en pur coton , qualité lourde , spécialement recommandé 
^

gm Jjff î* j8(7_
«T*1» / pour la confection de peignoirs de bain. Se fait en uni 3W fcïek. ®'-**'

L ISSU éOOn^e 
(ians lcs lc

i ntes : or , roy, vert , rouge et blanc |j BP_j
*¦ ° Largeur 165 cm. Le mètre HI B̂m

Voyez nos Vitrines spéciales rue du Trésor et rue du Seyon
Toujours un bel assortiment pour trousseaux

Demandez-nous un devis

LE BLANC DE QUALITÉ S'ACHÈTE

^LOUVRE
NE U C H À T E l

Roulez jusqu'à
10% plus loin
sans augmentation
de la consommation
avec un jeu de bougies neuves

CHAMPION

' ¦ ¦ / Js .*<v -i

Sif
pli? Des bougies usées ou encrassées
||ls gaspillent votre benzine. Un nou-
H veau jeu de bougies CHAMPION
M augmentera votre kilométrage jus-
I qu'à 10% car les CHAMPION

sont des bougies de précision
I qui allument chaque gouttelette

de carburant, assurant ainsi à
votre moteur son maximum de
puissance.

Demandez à votre garagiste de
vérifier ei de nettoyer vos bou-
gies après 8000 km. el de les
changer contre des CHAMPION
neuves après 15.000 km.

En vente dans tous les garages
Prix : Fr. 3.75

- POUR. LE SPORTIF : .
LA MONTRE TISSOT CAMPING J 1

T»m _ \W _,_, _*_, Orfèvrerie I

f? € _̂ffia. £̂/ Z4R€J Bijouterie [. |
_______¦__¦ 35-3  ̂ Seyon 5 WB

Pullovers Ç?
de coton dmèêtA

blanc o f̂i/n

J/ 
Cols roulés 4&& Qft

w y ou encolure §Ë____ \m_ ^B%B

/ Y . batea»' | I
' t belle qualité Ĵgr

_ H I K C C H A T E L  ;
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FOIN
A vendre quelques chars
de foin , éventuellement,
échange corutre de la
paille. Albert Leuenber-
ger, Entre-deux-Monits
sur le Loole. Tél. (039 )
8 3156.

' Chacun dit: Qu 'il est *

z^~ pas sans raison que le fromage "̂ ™__zrGerber est la marque la plus vendu.y5S

IL Gerber M
________Z_____. avec points JUWO ¦

" .'̂
â-aT_--___c____ il i a*------—_¦—-_.

BOIS DE FEU
Je livre à domicile, cartelaçe foyard
ler choix à Fr. 40.— le stère. Mesure
de forêt. Se recommande, M. FURER .
les Planchettes. Tél. (039) 8 11 27 après

19 heures.
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Pourvvus, f ^ry-_\K [h /  \
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de sa structure, ne p eut s'étirer,} f j T^ \ S \ J [  f

i reste bien p late, M \_=-\ ]//
et ne se roule pas. " ^*"

t Mâ_i
1 i • Comme chaque f emme le sait, cela représente

- j un avantage inestimable.

} Le tricot par exemp le s 'étire, il en résulte

p ar p lace un amoncellement du tissage

; ; qui n 'est p as très agréable à l'usage.

Â T * B-'—-a^#^-4f̂ » "̂ i I La gaze de la serviette Molfina est indéformable !
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grâce à sa conception '• „_§y T I 
¦ t, _* ¦ c ¦

° •¦* * j Wr̂ 
La

machine ultra-moderne, unique en ïswsse,

qui f abrique les serviettes d'une f açon

T ... I absolument automatique sans être manipulées.
Imperceptible B 

Peut être ltff f f" D f| C
fac ilement détruite lfl 111 M U M

CAR I

BWÊ est adapté individuellement

BBI est extrêmement économique
puisque avec le nouvel appareil « J » à tran-
sistor, les frais de pile sont de l fr. 55 pour
deux mois, à raison de huit heures d'emploi
par jour . L'appareil « J » ne nécessite plus
qu'une seule pile.

MA ;: | est d'un port presque invisible
en choisissant la conduite OMI. Avec cette
dernière, l'écouteur ne se trouve plus à
l'oreille.

in;. !; H \ n'est pas cher
car avec nos différents modèles, nous avons
une gamme de prix pour toutes les bourses.
Donc, chacun peut à nouveau entendre,
comprendre et jouir pleinement de la vie.

Neuchâtel : démonstration
Mardi 10 août , de 10 à 17 heures

PHARMACIE ARMAND
2, rue de l'Hôpital

MICRO-EUECTR1C & A.
Lausanne, place Saint-François 2
Veuillez me faire parvenir vos prospectus et
bulletin.
Adresse : ___________________________

Nom : 

Elégant et p ratique,
LE PEIGN OIR D'ÉTÉ EST TRÈS APP RÉCIÉ

5 mètres de tissu riche de couleurs donnent à nos peignoirs

une ampleur généreuse et confortable 29.— 25.— 19.80

f en nylon imprimé 89.— 59.— J

BIEN SERVI

Radia £udex ES?
Vente et réparations soignées

de toutes marques

Beau choix de
reprises entièrement

revisées

Machines à écrire
Remington
Underwood
Roval
Halda
Hermès
Triumph
Erika

Machines à additionner
Addo
Burrough's
Odhner
Clary

Machines à calculer
Monroe
Marchant
Mercedes
Archimèdes, etc.

AGENCE

Robert MONNIER
Machines de bureaux

NEUCHATEL
Bassin 10 - Tél. 5 38 84



S'échappant irrésistiblement dans les derniers kilomètres,
Coppi gagne la deuxième étape, Winterthour-Davos (245 km.)

LE TOUR DE SUISSE CYCLISTE A DÉBUTÉ

Monti conserve son maillot jaune
La colonne du Tour de Suisse a

quitté Winterthour dimanche dans
un état d'esprit excellent.

Il y avait en somme peu de mon-
de à l'arrivée samedi à Winterthour
et c'est aussi devant une assistance
réduite qu 'est donné à 9 heures pré-
cises le départ de la 2me étape.
Déjà dans les premiers kilomètres,
une offensive est déclenchée par
l'Italien Grosso. Mais la chasse s'or-
ganise avant le pont de la Thur et
l'Italien est réabsorbé par le peloton
à Wcini'elden.

JLes -premières échappées
On assiste alors à la formation

d'un trio de têt e comprenant La<m-
brichs, Hobi et Assirelli. Deux au-
tres groupes de trois hommes, soit
Baldarclli-Freivogel-Heidelberger et
Gismondi-Kamber-Notzli se déta-
chent du peloton dans les environs
d'Amriswil. Un peu plus loin , le
groupe Baldarelli rejoint le groupe
Lambrichs.

Dans la longue iuuin.ee ue nm-
schach à Saint-Gall , Heidelberger
perd le contact avec ses camarades
de fuite. Pendant ce temips Grosso
et Sforacchi lâchent le peloton. L'al-
lure générale est rapide en sorte
que, à Saint-Gall (83 km.), les cou-
reurs ont une avance de 17 minutes
sur l'horaire probable. A Saint-Gall ,
Assirelli gagne la prime de passage
devant Hobi , Lambrichs, Freivogel
et Baldarelli. Les écarts sont les
suivants : Notzli est à 30 secondes,
Gismondi et Heidelberger à 35 se-
condes. Grosso et Sforacchi â 2' 35",
Gianneschi , Scherer, Bauwens et
Brackeveldt à 4' 35", le peloton à
4' 50" et Stettler à 5' 45".

La course se poursuit sans de
notables changements à travers le
pays d'Appenzell en direction de la
vallée du Rhin. Dans la montée pré-
cédant Hérisau, Notzli et Gismondi
parviennent à rejoindre les cinq
leaders, tandis que Kamber et Hei-
delberger sont absorbés par le pelo-
ton de même que Grosso et Sfo-
nacchi. Grosso est - àlprs ,victime
d'une forte défaillance et tétïograde
en queue du peloton. On assiste en-

suite à un démarrage de Wlnter-
berg, Voorting et De Smet. Ces trois
hommes partent a la poursuite des
hommes de tète , mais Voorting
n'insiste pas et sera reabsorbe par
le peloton. Au contrôle de ravitail-
lement d'Oberriet (137 km.), les
hommes de tète précèdent Wlnter-
berg et De Smet de 2' 45" et le pe-
loton de 4' 30".

Mais, plus loin , Marcel Huber ,
Brackeveldt et Theissen veulent
s'élancer à la poursuite des hommes
de tète , , ce qui déclenche une con-
tre-attaque immédiate de Fornara
et Croci-Torti. Tout rentre dans
l'ordre.

A Buchs, les routiers traversent
la frontière pour faire leur habi-
tuelle incursion en territoire du
Liechtenstein. Le prince a offert ù
nouveau cette année une coupe
attribuée au passage à Vaduz. C'est
Hobi qui gagne la coupe devant
Notzli et les cinq autres coureurs
du groupe de tête.

Wlnterberg et De Smet continuent
à naviguer derrière les leaders tan-
dis que le peloton , à "Vaduz , est
pointé avec un retard de près de six
minutes.

Contre-attaque du peloton
La longue chasse menée par De

Smet et Wlnterberg aboutit et, à
Sargans, les deux hommes rejoi-
gnent le groupe de tète qui va per-
dre de son avance jusqu 'à Land-
quart. Le peloton se rapproche de
plus en plus. Après Kublis , on atta-
que le col du Wolf gang (altitude
1633 mètres). La route est longue de
19 km. L'un après l'autre , De Smet,
Notzli , Baldarelli, Hobi , Freivogel et
Gismondi rétrogradent et sont re-
joints par un groupe où l'on trouve
Fornara , Astrua , Monti , Huber , Cro-
ci-Torti , Pankoke , Adriaenssens et
Hollenstein. Peu avant Klosters ,
Assirelli et Lambrichs sont rejoints
à leur tour.

La bataille s'engage alors dans les
derniers kilomètres du col. Fausto
Gopipi revient sur le group e Fornara
et Te peloton s'étire. Avant le som-
met du col le cainupionnissimo lâ-

che tout le monde et au sommet
du col, l'ordre des passages est le
suivant : i. Coppi ; a _u secondes :
2. Zampini ; 3. AStrua * 4. ttuber ; 5.
Coletto ; 6. Monti; 7. Hollenstein; 8.
Fornara; 9, Metzger; 10. Conterno.

Du Wollgang à Davos il n 'y a que
six kilomètres. Coppi vole vers là
victoire et termine détaché à Davos
précédant de 40 secondes Bruno
Monti qui a défendu victorieuse-
ment son maillot. Huber arrive dans
le même temps que Monti.

Commentaires
La seconde étape a été marquée ,

comme la première, par une nette
supériorité des coureurs italiens
qui s'étant installés dans les premiè-
res places au classement général,
défendent leur situation avec suc-
cès. Mais la journée de dimanche a
été marquée également par l'affir-
mation , dans la montagne, de Fausto
Coppi. Dans le Wolfgang, le cham-
pion du inonde a fait régner sa loi.
Lorsqu 'il est parti à la conquête du
col et de la victoire, personne n'a
pu tenir sa roue. Coppi a donc re-
trouvé ses moyens de grimpeur
après une première étape de mise
en jambes. Et il sera intéressant de
voir ce qu 'il fera dans les subsé-
quentes étapes de montagne car il
se peut qu 'il ait uniquement fait
un essai die ses possibil ités dans le
Wolfgang. Pour l'instant, il a amé-
lioré sa position mais son retard
continue à être relativement impor-
tant. Monti , Fornara , Astrua et Co-
letto, en effet , restent au comman-
dement et seul Marcel Huber a pu
défendre sa position de meilleur
Suisse. Croci-Torti , par contre , a ré-
trogradé , ce que l'on avait prévu.
Huber devient le porte-drapeau des
couleurs suisses, mais aura à lutter
n.nntrp .  une terrible coalition.

L'étape a été assez dure et tous
les hommes qui ont joué un rôle
dans l'échappée majeure de la jour-
née ont payé les efforts fournis
dans la montée. En effet , dès que le
peloton a lancé sa contre-offensive ,
les hommes de tète ont été incapa-
bles de résister et ont tous été re-
joints puis lâchés.

Signalons la bonne course fournie
par Martin Metzger et celle de Jean
Brun qui termine en 15me position ,
sans oublier Hans Hollenstein qui a
pris les bonnes roues dans le Wolf-
gang et a pu terminer en 7me posi-
tion , en compagnie de Huber.

Résultats de la deuxième étape,
Winterthour - Davos, 239 km.
1. Coppi (Italie), 6 h. 50' 15" ; 2. Monti

(It alie), 6 n. 50' 51" ; 3. Astrua (lt.) ;
4. Zampini (lt.) ; 5. Coletto (lt.) ; 6.
Fornara (lt.) ; 7. Hollenstein (Suisse) ;
8. Huber (Suisse), tous le même temps ;
9. Metzger (Suisse), 6 h. 52' 02" ; 10.
Conterno (lt.), 6 h. 52' 28" ; 11. Barozzi
(lt.), 6 h. 53' 36" ; 12. Adriaenssens (Bel-
gique), 6 h. 54' H" ; 13. Poblet (Espa-
gne), 6 h. 54' 23" ; 14. Serena (lt.) ; 15.
Jean Brun (Suisse) ; 16. A. Voorting
(Hollande) ; 17. Theissen (Allemagne)
18. Milano (lt.) ; 19. Pezzi (lt.) ; 20. W.
Peeters (Belgique ) ; 21. Carrea (lt.),
tous le même temps ; 22. Russenberger
(Suisse ) 6 H. 54' 47" ; 23. Croci-Torti ;
24. Franchi , même temps <i'ae Russen-
berger ; 25. Chevalley, 6 h. 54' 55" ; 26.
Pankoke , 6 h. 54' 46" ; in. Garcia , 6 h.
54' 57" ; 28. Lambrichs ; 29. Meili ; 30.
Sforacchi , même temps ; 31. Gianneschi ,
6 h. 57'10" ; 32. Lurati , 6 h. 57'26" ; 33.
Vermotte , 6 h. 57'46" ; 34. Guidici , même
temps ; 35. Volpi , 6 h. 59'19" ; 36. Assi-
relli , même temps ; 37. Hobi , 6 h. 59'57" ;
38. Schellenberg, ' 7  h. 00'34" ; 39. Eug.
Kamber, 7 h. 00'46"; 40. Gismondi, même
temps.

Classement général
1. Monti , 12 h. 27'48" ; 2. Fornara ,

12 h. 28'19" ; ex aequo avec Fornar a :
Astrua, Coletto et Marcel Huber ; 6. Con-
terno 12 h. 29'56" ; 7. Adriaenssens, 12 h.
31'39" ; 8. Croci-Torti , 12 h. 32'15" ; 9.
Metzger , 12 h. 33'13" ; 10. Brackeveldt ,
12 h. 3819" ; 11. Poblet , 12 h. 38'20" ;
12. Coppi, 12 h. 38'56".

Grand prix de la montagne, classement
général : 1. C'oletto, 13,5 pts; 2. Astrua et
Coppi, 13 pts; 4. Adriaenssens, 12 pts ;
5. Huber , 1*1 pts; 6. Zampini , 9 pts ; 7.
Fornara, 8 pts; 8. Hollenstein, 5,5 pts ;
9. Baldarelli , 4,5 pts; 10. Monti , 3,5 pts.

L'étape de samedi, Zurich - Winterthour (221 km. )
fut marquée par l'offensive victorieuse des Italiens contre Coppi

Le départ est donné au Mythen-
quai à 10 h. 30 à soixante-dix con-
currents. Après avoir traversé Adlis-
wil, nous attaquons les pentes du
col de l'Albis où Fornara et Bruno
Monti se détachent immédiatement.
Monti ne peut pas suivre l'allure et,
au sommet, qui compte pour le
Grand prix de la montagne, nous
notons les passages suivants : 1.
Fornara ; 2. Astrua, à 20 secondes;
3. Coletto ; 4. Monti ; 5. Coppi ; 6.
Volpi ; 7. Adriaenssens ; 8. Hollen-
stein ; 9. Metzger ; 10. Croci-Torti.

Dans la descente sur Zoug il
s'opère un regroupement général et ,
à la sortie de cette localité , un petit
groupe emmené par Croci-Torti,
Valdanelli , Pessi et Caggero tente de
s'enfuir. Quant à Rittener et Assi-
relli qui ont fait une chute dans la
descente de l'Albis leur retard est
considérable. Assirelli arrivera très
attardé à Winterthour alors que Rit-
tener sera contraint à l'abandon.

C'est peu après Zoug que se pro-
duit l'échappée essentielle de la
journée , neuf hommes faussent com-
pagnie au peloton. Ce sont Caggera ,
Jean Brun , Adriaenssens, Huber ,
Voorting, Rudolf , Coletto, Baldarelli
et Theissen.

A Lenzbourg (71 km.), l'avance
de ce groupe est de 3 minutes sur
le peloton de Coppi. A Aarau (114
kilomètres) où est installé le con-
trôle de ravitaillement, ces hommes
ont 3 minutes 30 d'avance sur un
groupe comprenant Astrua , Croci-
Torti , Hollenstein , Wlnterberg, Metz-
ger , Monti , Conterno et Fornara, et
4 min. 20 sur le peloton.

Dans le col de Staffelegg, le petit
groupe perd Rudolf puis Jean Brun
et Theissen qui sont tour à tour
irrémédiablement lâchés. Au som-
met , qui compte pour le deuxième
passage pour le Grand prix de la
montagne , nous notons le classe-
ment suivant : 1. Adriaenssens ; 2.
Baldarelli , à 4" ; 3. Marcel Huber ;
4. Coletto ; 5. à 6" Caggero ; 6.
Theissen ; 7. Brun ; 8. Voorting.

Nous descendons sur Frick avant
d'aborder la montée du Bôzberg. Au
pied de cette difficulté , les positions
sont les suivantes : en tète Caggero ,
Huber , Adriaenssens , Baldarelli et
Coletto ; à 2' Croci-Torti , Fornara ,
Monti. Astrua , Conterno et Metzger ;
à 2' 20" Brun et Voorting ; à 4' 35"
Rudolf et à fi' 40" le peloton d'où
s'échaopent Volpi , Gianneschi , Meili ,
Braeckevelt ct Vermotte. Ces hom-
mes sont cependant bientôt re-
joints: mais immédiatement Brae-
ckeveldt séchapne à nouveau en
compagnie de l'Espagnol Poblet , et
ces doux hommes parviennent à re-
joindre nuis à dépasser Jean Brun.

En tète , le groupe Fornara se
rapnrorhe insensiblement du grou-
pe Huber dont il n 'est plus séparé
que par 50" à Koblenz (161 km.).

C'est peu avant Kaiserstuhl que la
jonction s'opère. Nous avons donc
onze hommes en tête qui ne seront
plus que dix à l'arrivée, Metzger
avant été lâché dans les derniers
kilomètres. Le sprint est gagné par
Monti.

Les résultats de samedi
1. Monti , 5 h. 37'27" ; 2. Fornara , 5 h.

37'28" ; 3. Astrua ; 4. Croci-Torti ; 5. Bal-
darelli ; 6. Conterno ; 7. Adriaenssens ; 8.
Coletto ; 9. Huber ; 10. Gaggero , même
temps ; 1. Metzger, 5 h. 41*11" ; 12. Vor-
ting, 5 h. 43'55" ; 13. Brackeveldt, 5 h.
43'56" ; 14. Poblet , 5 h. 43'57" ; 15. Theis-
sen, 5 h. 48'53" ; 16. Zagers, 5 h. 49'11" ;
17. Gianneschi ; 18. Kamber ; 19. Meili ;
20 Rossi ; 21. Sforacchi ; 22. Serena ; 23.
Peteers •" 24. de Smet ; 15. ex aequo : Pan-
koke, Vermotte, Fias, Stettler , Lambrichs,
Freivogel , Scherer , Schellenberg, Hobi ,
Coppi , Reitz , Pfister , Garcia , Notzli, Car-
rea , Wlnterberg, Hollenstein, Urbancic,
Zbinden , Volpi , Franchi , Pezzi , Heidelber-
ger , Lurati , Gismondi , Chevalley, Vidaur-
reta , Caqcia , Russenberger, Barozzi , Bau-
wens, Lahgarlca , Giudici et Jean Brun ,
même temps que Zagers.

Soixante-neuf concurrents ont terminé.
Un abandon : Rittener.

Les Suisses
aux championnats

du monde

CYCLISME

Les coureurs suisses que voici ont
été inscrits provisoirement pour les
championnats du monde en Allema-
gne :

ROUTE. — Professionnels : Jean
Brun , Carlo Clerici , Rolf Graf , Hans
Hollenstein , Roland Jaquet , Eugène
Kamber , Ferdinand Kubler , Carlo
Lafranchi , Martin Metzger , Giovanni
Rossi , Fritz Sehaer , Joseph Wlnter-
berg. — Amateurs : Werner Arnold ,
Jacques Bovay, Bernard Flotron ,
Willy Hutmacher , René Minder , Gé-
rard Mossière , John Perrin , Alcide
Vaucher, Oscar von Burcn , Emile
Veeser , Hans Wanger , Léo Winter.

PISTE. — Professionnels, vitesse :
Oscar Plattner , Armin von Buren ,
Eugène Kamber ; poursuite : Hugo
Koblet , Rolf Graf ; demi-fond : Jac-
ques Besson , Armin von Buren , Max
Meier. Amateurs , vitesse : Peter
Tiefenthaler , Kurt Rechsteiner , Fritz
Pfenninger , Albert Meier; poursuite:
René Strehler, Gérard Mossière, Er-
¦win Sch-wfiizer.

Le marché-concours et les courses de chevaux
de Saignelégier ont connu leur succès habituel

( D E  N O T R E  E N V O Y E  S P É C I A L )

• Le traditionnel marché-concours de
Saignelégier s'est déroulé ce week-end ,
marqué plus particulièrement dans la
journée de dimanche par le pittoresqu e
cortège folklorique et les courses de
chevaux d'un caractère si original et ,
au demeurant, unique en Suisse. Malgré
un temps par moment  pluvieux et mal-
gré des rafales de vent qui secouaient
la tr ibune de bois du jury et de la pres-

. se si violemment qu 'elle en était ébran-
lée jusque dans ses fondements , d'in-
nombrables visiteurs se sont rendus
dans l'aimable chef-lieu fra.nc-monta-
gnard , par la route ct par le rail. D'in-
terminables colonnes de cars, d'autos
et de motos trouvaient à peine de quoi
se disloquer dans les vastes parcs . Et ,
dès l'aube l' an imat ion  é ta i t  grande au
village où forains , marchands ambu-
lants , restaurants et cafés faisaien t re-
cettes.

Mais c'est le champ de course qui de-
vint très vite le centre principal d'at-
traction. Samedi la foire avai t  battu
son plein et des transactions nombreu-
ses et, dit-on , fort intéressantes pour
les vendeurs et les acheteurs avaient été
réalisées. Puis le mat in  du dimanche ,
on put assister à la présentation des
nnîm-inT Tirimp **: rlr .  RTrm*t*H«MI é tn lons
plus particulièrement , spectacle passion-
nant aussi bien pour le connaisseur que
pour le profane. Les visiteurs ne ces-
saient aussi de parcourir ia vaste halle
dans laquelle avaient été aménagées les
stalles de quoique cinq cents chevaux
qui participaient à ce marché-concours.
Et l'on éprouva, une fois de plus, l'im-
pression que la « plus noble conquête
de l'homme », a... conquis une place de
premier choix , pour la robustesse et
l'eiMhirance, dans l'élevage cbevailin de
la Suisse, grâce à la ténacité des pay-
sans francs-montagnards ct grâce aux
soins intelligen ts qu'ils vouent à leurs
bêtes.

A midi eut lieu dams la grande can-
tine le déjeuner officiel qoi'i groupait
quelque trois cents invités. On remar-
quait , à tout seigneur tout honneur,
le général Guisan qui fut acclamé com-
me de cou tume ; l'ancien conseiller
fédéral de Steiger; le secrétaire géné-
ral du départemen t fédéral de l'écono-
mie publique , le popullairc M. Eug. Pé-
guignot, enfant  de Saignelégier , qui ai-
me à retrouver son village natail mais
qui y 'revenait , cette année , officielle-
ment pouir ia dernière fois , puisqu'il
prend sa retraite l'an prochain ; de
hauts fonctionnaires du départ emen t

militaiire fédéral et de hauts officiers
de l'armée ; les représen tants des au-
torités bernoises , neuchâteloises , vau-
doises , genevoises , fribourgeoises et mê-
me glaronnaises; des délégués des am-
bassades de France , des Etats-Unis , de
Grande-Bretagne et d'Italie et des lé-
gations d'U.R.S.S. et d'Argentine...

A tous ces hôtes. M. Marc Jobin , pré-
sident de la manifestation , apporta un
cordial salut et il rappela brièvement
le sens du marchélconeours. M. Eug.
Péquignot se plut aussi à saluer le che-
val, cet ami de l 'homme endurant et
fidèle et , après avoir soulign é les tâ-
ches du département de l'économie pu-
blique sous la direction de ce magis-
trat apprécié et bien digne de ses pré-
décesseurs , les Schut.Ihe.ss, les Obrecht ,
les Stampfl i . qu 'est le conseiller fédéral
Rodolphe Rubattel , il s' inclina bien bas
devant le paysan attaché à sa terre,
corsant encore sa substantielle allocu-
tion de quelques mots en langue alle-
mande et en langue i ta l ienne .  Enf in ,
le président du Conseil exécutif (Con-
seil d'Etat) bernois , M. Gnaegi , s'expri-
ma avec tact au sujet du Jura et des
Franches-Montagnes plus particulière-
ment. Il souligna — en français ce que
représente l'élevage du cheval pour cet-
te région et il s'éleva contre le défai-
tisme de ceux qui évoquent trop vite
sa disp arition. Il faut , conclut-i l, et le
cheval et le moteur !

AS * A ^t ASA

A l'isisue du déjeuner, l'on retourna
sur le champ de couirses . Signalons
qu 'une nouvel le  piste a été aménagée ,
qui a coûté aux organisateurs près de
60,000 fr. et que plusieurs tribunes neu-
ves ont été construites pour le public
qui dispose maintenant — progrès heu-
reux — cle quelque 3000 places assises
auxquelles il est possible d'accéder
moyennant un modique supplément. A
14 h. 15 précises s'ébranla le cortège
folklorique. Les chairs citaient bien amu-
sants ; et s'ils n 'avaient aucune pré-
tention artist ique , ils nous p lurent par
leur caractère « bon enfant » . Puis une
demi-heure plus tard, les courses dé-
butaient...

Inutile d'insister, une foi s encore,
sur leur or iginal i té .  Qu 'il s'agisse des
courses de voitures à un cheval ou des
quadriges « romains » attelés de quatre
animaux , qu 'il s'agisse des courses cam-
pagnardes où de jeunes paysans et de
jeune s paysannes montent  sans selle
leur coursier , qu 'il s'agisse enfin de la
course libre au galop ou de la course
attelée au trot, pareil spectacle est bien

inédit en Suisse. Et le public mult ipl ie
les ovations â l'adresse de ces jeunes
agr icu l teurs  ou de ces solides fi l les qui
n 'ont poin t  dix-huit ans ct qui ne font
qu 'un avec leur monture .  Il y avai t
même là un e  f i l le t te  de neuf ans , qui
so m a i n t i n t  magnifiquement sur son
énorm e cheval tou t  au long des 2000
mètres  de course. On déplora par ail-
leurs quelques chutes , mais heu reuse-
ment sans gravité.

Les cours es mil i ta i res , steeple-chase
pour soldats de cavalerie et pour gen-
t lemen-r iders  en uniform e ou d.ress . sur
la grande piste , mirent un point  f ina l ,
de grande  classe, à cette manifestation,
l'une des plus populair es du pays ju-
rassien .

Br.
Les résultats

Voici les résultats des courses :
Course de voitures à 4 roues , 1 che-

val : sept concurrents : 1. Veya Gervals;
2. Courbât Alphonse ; 3. Aubry Georges;
4. Henner Louis.

Course se voitures à 4 roues, 4 che-
vaux : quatre concurrents : 1. Girardin
frères ; 2. Fresard Léon et Dubail Ar-
mand; 3. Scherler et Noirat; 4. Jean-
bourquin.

Course libre , au galop: quinze concur-
rents : 1. Montavon Fr. (Vuarrens) ; 2.
Gaffner P. (Landeyeux , Neuchâtel) ; 3.
Mathey F. (le Cernil sur Tramelan); 4.
Schwab (Flnsterhennen).

Course campagnarde pour jeunes pay-
sans : vingt-quatre concurrents : 1. Ber-
ger David; 2. Aubry Germain; 3. Aubry
Gérard.

Course campagnarde pour jeune s pay-
sannes : quatorze concurrentes : 1. Jobin
Thérèse ; 2. Willemln Paulette ; 3. Stoc-
ker Germaine ; 4. Brand Monique (Saint-
Imier , neuf ans !).

Pria; des industriels de Saignelégier :
(course au trot attelé) : six concurrents:
pour tous chevaux de 3 ans et au-des-
sus: 1. Atalante Rose; 2. Nino; 3. Bln-
bin; 4. Aétires.

Prix de l'Association pou r la défense
des intérêts du Jura (steeple chase pour
soldats de cavalerie montant des chevaux
fédéraux appartenant à des soldats) :
treize concurrents : 1. «Zuniano» , monté
par drag. Menzi , Frauenfeld : 2. « No-
dello » , monté par drag. Mermod , col des
Mosses ; 3. « Tirasse » , monté par app.
Wymann , Frauenfeld; 6. «Triade» , monté
par drag . J.-L. Johner , Valangin.

Prix du marché-concours (steeple cha-
se pour tous chevaux de 4 ans et au-
dessus) : six concurrents : 1. «Mystère II»
(major Fehr) ; 2. «Adrio» (Stall Aurora) ;
3. Vallée d'Or (J. Liechti) .

(c) Douze équipes dont quatre de
Sme ligue et huit de 4me ligu e ont
répondu à l'invitation des dirigeants
du F. C. Comète qui avaient orga-
nisé dimanche un tournoi sur le ter-
rain cle Chantemerle.

Ce fut une excellente occasion de
reprendre l'entraînement en vue du
prochain champ ionnat ; les parties
étaient toutes de 20 minutes, soit 10
minutes dans chaque camp.

Quelque 200 personnes ont suivi ,
par un temps frais mais agr éable
pour prati quer le football , différen-
tes joutes sportives.

En finale 4me ligue , la coupe est
revenue au F. C. Serrières qui a
battu le F. C. Floria II par 2 buts à
zéro.

Quant à la finale de 3me ligue,
elle mettait aux prises la première
équi pe du F. C. Floria de la Chaux-
de-Fonds , contre la deuxième équi-
pe de Cantonal , renforcée par un ou
deux éléments de Ire , notamment
le gardien Jacottet qui fit une bril-
lante partie et Erni qui est toujours
le fin distributeur que l'on connaît.

Ce match resta nul (1 à 1) après
prolongations , si bien que c'est par
tirage au sort que le gagnant fut dé-
signé. La chance échut au F.C. Flo-
ria qui ramène ainsi aux Montagnes
une coupe justem ent méritée.

FOOTBALL

Le tournoi du F.-C. Comète

TENNIS

Ils se sont terminés dimanche sur
les courts du Lausanne-Sports.

Voici les derniers résultats :
Simple messieurs, finale : Pfister,

Bâle, bat Schweizer , Zurich, 6-3, 2-6,
6-3.

Double messieurs, finale : Steger
frères, Berne , battent Rapp-Burger,
Lausanne-Bodio, 6-1, 4-6, 6-3.

Les championnats suisses
juniors _

La distribution des prix
du Tir fédéral de Lausanne
La distribution des prix du Tir

fédéral cle Lausanne a commencé
samedi après-midi , au stade olym-
piqu e de la Pontaise et s'est pour-
suivie jusqu 'au début de l'après-
midi.

Il appartenait au colonel Tschu-
my, président du comité de tir,
d'ouvrir cette cérémonie et il le fit
en parlant brièvement des résultats
du 46me Tir fédéral.

Après que les sections eurent re-
pris les drapeaux qu'elle avaient dé-
posés clans le restaurant de fête
d'Ecublens et que les meilleurs ti-
reurs classés à la cible « Fédérale »
à 300 m. et à 50 m. eurent choisi
leurs prix , il fut procédé à la pro-
clamation des résultats et à la dis-
tribution des couronnes et des pri-
mes.

Un public, relativement nombreux
assista à cette cérémonie , l'une des
dernières manifestat ions du 46me
Tir fédéral de Lausanne.

Résultats des concours de sections
300 m. lime cat. (336 sections) 67.

Neuchâtel , Mousquetaires , 50,055, cou-
ronne or et ler prix.

Illme cat. (587 sections) 577. Neuchâ-
tel , Carabiniers , 43,250 , 4me prix.

IVme cat . (785 sections) 160. Neuchâ-
tel , Grùtli , 49,800, couronne or et 2me
prix.

Vme cat. (386 sections) 20. Neuchâtel ,
Sous-officiers, 50,500, couronne or et ler
prix.

50 m. : Ire cat. (72 sections) 44. Neu-
châtel , Infanterie , 76 ,727 , couronne ar-
gent , 2me prix.

Illme cat . (224 sections) 146. Neuchâ-
tel, Sous-officiers , 69 ,857, 3me prix.

Maîtres-tireurs
(Grandes maîtrises)

300 m. : Perret Frédéric (Mousquetai-
res) , 522 p.

50 m. : Galland Pierre (Infanterie) 523
points.

Le modèle 1955, livrable dès main-
tenant , comporte une nouvelle boîte
de vitesses, avec première synchro-
nisée et changement des rapports
Ire et 2me spécialement adapté à

la Suisse.

Limousine grand luxe fr. 8350.-
Type normal 4 portes fr. 7400.-
GARAGE DU LITTORAL

J.-L. SEGESSEMANN
Au début de la nouvelle route

des Falaises
Neuchâtel Tél. 526 38

Dans le cadre de l'entraînement
et de la préparation au champ ion-
nat , la commission techni que du
F. C. Xamax a inscrit ses équipes
dans différents tournois.

Xamax I participa au tournoi du
F. C. Bulle , dont le gagnant devait
recevoir le magnifi que challenge du
Stade de Bouleyres. Dans sa poule
éliminatoire , Xamax rencontra des
équi pes de lime ligue et les battit ,
se qualifiant pour la finale. Devant
les Neuchâtelois , Broc succomba par
3 à 0 et Bulle par 3 à 1. Pour_l'at-
tribution du challenge , Xamax bat-
tit encore une équipe de lime ligue,
soit le F. C. Bomont , par 1 à 0. A
l'issue de cett e manifestation spor-
tive excellemment organisée , Xamax
reçut le trop hée.

La deuxième équi pe de notre olub
local s'est rendue à Sugiez , au tour-
noi du Vull y-sports.

Xamax en déplacement

Le F.-C. Cantonal a tenu son
assemblée générale ordinaire ven-
dredi.

A cette occasion , il a été nommé,
à la demande expresse de l'entraî-
neur Frey, une commission de jeu
composée cle deux anciens joueurs
du club, Christian Sydler et Charles
Robert.

L'assemblée générale
ordinaire

du F.-C. Cantonal

(c) Hier a eu lieu le tournoi annuel
du F.-C. Vully-Sports , au terrain du
Chablais. Voici les résultats de cette
lutte sportive, qui s'est livrée dans
un très bel esprit :

Clubs de Sme ligue ¦: 1. VuJIly-
Sports I; 2. Xamax; 3. Central Vété-
ran ; 4. Domdidier.

Clubs de bme ligue : 1. Misery ;
2. P.T.T. Neuchâtel ; 3. Cudrefin ;
4. Vully-Sports II.

Vully-Sports I gagne définitive-
ment Ce challlenge des commerçants
du Vully, et Misery remporte le
challenge Derron-Vins.

Le tournoi
du F.-C. Vully-Sports

Championnats romands
de natation à lp*î!

NATATION

Quelques nageurs du Red-Fish
Neuchâtel ont participé aux cham-
pionnats romands 1954. Deux na-
geurs, Yves Piller (junior) et Fritz
Thiel (vétéran), ont remporté le ti-
tre de champion romand 1954 dans
leur catégorie. Le mauvais temps ct
les vagues n'ont pas permis à Yves
Piller de battre le record suisse sur
50 m. crawl, qui est actuellement de
33"4 (jeunesse). Le temps de Y.
Piller est de 33"7, soit trois dixièmes
de seconde de plus que le record
suisse !

Voici les résultats des nageurs
neuchâtelois :

Jeunesse I, 50 m. crawl : 1. Yves
Piller, Red-Fish Neuchâtel , 33"7,
champion romand 1954 ; 7. Serge
Piller , Red-Fish , 44"5; 9. Eric Nyffê-
ler, Red-Fish, 45"5.

Vétéran 100 m. brasse .: 1. Fritz
Thiel., Red-Fish Neuchâtel , l'40",
champion romand 1954. :.

Junior 200 m. brasse : 2. Eric
Wittmann, Red-Fish Neuchâtel, 3'24".

\»2 Sp' en nocturne

FRIBOURG

Hier soir, au restaurant des
Halles, les tireurs du chef-lieu ont
été reçus officiellement par la Cor-
porations des tireurs , dont le prési-
dent du conseil , M. Robert Meier ,
prononça l'allocution de bienvenue
ct lut le palmarès des sociétés neu-
châteloises.

M. Robert Meier se plut à souli-
gner eme cinq sociétés sur sept que
compte la ville , ont pris une part
active au Tir fédéral. Ces sociétés
sont : Les Mousquetaires , les Cara-
biniers , l'Infanterie , les Sous-offi-
ciers et le Griitli.

M. Lini ger prit la parole au nom
du Conseil communal et au nom des
sociétés 'de la ville.

MM. Bobert (Mousquetaires),
Brâuchi (Mousquetaires), Hostettler
(Grntli) et Fuchs (Sous-officiers)

. commentèrent les résultats obtenus
'.par les tireurs de leur société res-
pective. Cette réception , qui se dé-
roula dans une atmosphère très
sympathique, fut agrémenté par des
cJiants patrioti ques.

Les Neuchâtelois
au Tir fédéral

L E S S P O R T S
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Le calcaire vaincu par FLORIS !

'•BfeJy Plus besoin d'adoucir l' eau !

Ç-MiflK f^M P' us besoin de produits de rinçage !
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ous les 
soucis , les dommages et \^/ /"NîT i Le nouveau FLORIS
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Ij j l| radicalement , comme s iensomme  ̂ au N IAXA vendu jusqu 'ici
T l  1*7 I I  |l ils n'avaient jamais existé. Adou- " en paquet bleu foncé.

/ \ l  / l ly j  cir l'eau n 'est plus nécessaire. Les 
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Même les vieux résidus tenaces Sans aucune adjonction cle pro- Malgré tous ces avantages , le gv|Sj^4*|Ëfê ^^^^^^^^^ -^j^ll|SHf
de savon calcaire s'en vont peu à duits de blanchiment supp lémen- nouveau Floris n'est pas plus cher ^^^^|J^^^^=^:5̂ ^^^^H_'' ">. œj[
peu comme par enchantement. taire , Floris rend le linge plus qu 'une poudre ordinaire à lessive. î r̂rawreâBBl̂  $_) &  -^-(HK^i^JHfi
Le litige retrouve sa blancheur propre et plus blanc que jama is. Laver avec Floris , c'est réaliser j fn^rriwi^gg '?%$? ^SBR U l i'W
éclatante et son agréable douceur Grâceau perboratesuperstabilisé, une économie et s'épargner de la -̂ ^§.̂ 1̂ 

'---MfilltBBP^Ëf '
1 au toucher. le processus de blanchiment s'ef- peine. Le travail est plus simp le , ^--(llllïlltlf
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fectue plus lentement et avec de réclame moins d' a t tent ion et ^-̂ dtBl^^' ^Éa».^^-WBf a
plus grands ménagements. pourtant le résultat est encore /-v-v ^SJŜ ':!'̂ ^J*̂  ---idsf '%

Il conf ère à vo tre linge '/Vy ^^^^^^^^^^W I

le p arf um délicat des f leurs, c'est p ourquoi il s'app elle \ LLJ KI b ^̂ .̂ MwM^^W *

VACANCES ygpflt
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A 

Ne partez pas sans avoir souscrit
un abonnement à la «Feuille d'avis
de Neuchâtel >.

g^l Nous servons des

C abonnements spéciaux
=f" au tarif suivant :
¦¦ 1 semaine . . . Fr. —.90

S 
2 > . . . »  1.70
3 > . . . > 2.40
1 mois . . . .  » 2.70

/ > '/f à f f î ' \  Administration de la [
¦ i ll i ®- i l * Feuille d'avis de Neuchâtel »

3̂ ~^^S*-*Ŝ . Tél. 5 65 01
-.'%WW^ *̂ * Compte postal IV 178

\_________________________w_m ¦¦¦¦ — min ¦ m mm m 11 m

VISITEZ NOTRE EXPOSITION
de chaussures d'été bon marché
POUR DAMES

Sandalettes, toile blanche #.¦

Sandalettes, blanc et couleur 35 - 36 9."
Sandalettes, blanc et couleur 12.-
Sandalettes , blanc et couleur 14.¦

Souliers blancs, talons hauts 12.- 14.¦

Sandalettes noires, daim, talons hauts 14."
Sandalettes vernis talons hauts 19»-

POUR MESSIEURS
Mules en cuir 14.¦

Sandalettes et pumps 19."
Richelieu avec perforation 24."

FILLETTES 27-35
Souliers blancs 9.*
Sandalettes, blanc et beige 12.»

Les articles de cette exposition ne sont pas expédiés à choix
et ne seront pas échangés

CHAUSSURES

J. KURTH S.A. N EUC H ATEL

Si les soirées fraîchissent,
enf ilez vite votre BOLERO

y PKHA/ n \̂ i\ç\
en laine douce et ÀÊ \ _ifBB  ̂ X fj
fine, il est agréable ^^B BL Sk
au porter et d'un prix j ^ ĵB»
raisonnable en blanc, jgg J______ \W
noir et mode . . .  B Q^

BIEN SERVI

Xf TXX îl —T<>?ÏK 'B ̂B r̂A<7 à̂

NEUCHATEL

Binaca SA., Êâf» '
¦ \ 

'
.¦:

"¦ ¦ . ¦

Bref H ___\ f___\ I _-§& .' * ISiïsZ n̂ HStaBB m^HS*. K*3LIW5 WsL/iH v * V - ^  B B

ar'ita dit: Halte-là!
Arita éloigne les insectes importuns; de plus, il est *rès
agréable à l'emploi, car son parfum est discret. Arita ne
provoque pas de tension de la peau et pénètre im-
médiatement , profondément. II agit aussi par dessus les
antisolaires. Mais avant tout:

arita "
protège efficacement des piqûres d'insectes!

Beau choix de cartes de visite à l'imprimerie de ce journa

lp|£-— Les f ameux hors-bord

; ' wmÊWt
à|[**'* 2 - 4 - 8 - 12 CV

Tg|P abaissent les prix 1 Livrables du stock

MOTEURS MARINS 5 - 180 CV

Représentant général : Hans F. Wûrgler, Bureau d'ingénieur
Spiserstrasse 42 - Zurich 47 - Tél. (051) 52 66 55/56

Z Veuillez m'envoyer gratuitement les prospectu** et tarifs sur
O
Q. — 
ZO Nom : . 

i Adresse : 

Depuis Fr. 8.50

Pour vos ^"/

(2/MPRIM éS
Une seule adresse

L ' IMPRIMERIE CENTRALE
1, Temple-Neuf , rez-de-chaussée
Téléphone 5 65 01
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Que boire
quand il Fail" cnaud !..

Pour vous désaîtérer , buvez de l' eau
lithinée préparée avec les Poudres
AUTO-LITHINÉS du D' SIMON.

Pure et fraîche , pétillante, alcaline,
légèrement gazeuse, l'eau lithinée du
Dr Simon est très agréable, elle facilite
la digestion et est employée contre les
affections de l'estomac , du foie, des
reins, des articulations.
Bien exiger :

AUTO-LITHINÉS
====== du Docteur SIMON ̂ Ŝ
La boîte de 10 poudres pour préparer DANS TOUTES LES

10 litres d'eau lithinée 1.95 PHARMACIES

iiTiliiyw If¦r Wrlîf'ii TLT
101 <f **è B \ MXU^i

BFBTWBBÊËk
''__%_\___^B_____V___VS____TK%

^̂ _̂___ y?y_?5_ttf__f^

SALON de COIFFURE
GOEBEL

Fermé du 16 au 26 août

 ̂ O '¦¦'̂ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦
¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦
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VEL" fait resplendir la vaisselle - Tf IPI 1
plus besoin de frotter f^L m^Qeur^ %A  ̂ w ELm
longtemps ni d essuyer %^!Ŝ  ̂ g —- S

* VEL est doux pour vos mains. \§*w "fe^^[̂ ^5^^^. 4/^^È l̂ \ ImPH/PlIlp ! fFr. 1— ( 150 et 5.50; en vente partout ^^-̂ ^^^^^.̂ ^^  ̂(( Çw "̂ ^C**cO«SB [__ !—J 1

g T A P I S  g
R Meubles rembourrés $|
3\ Dépoussiérage, le m! Fr. 1.50 19
E\ Nettoyage (shampooing) Isa

: |\ le m 2 Fr. 3.50, 4— tSM
! i\ Tapis cloués nettoyés sur place ^W ;

Uk Service à domicile Tél. 5 31 83 _f f f f _M

COIFFURE SÉLECTION

YVONNE JENN Y
sera fermé du 16 au 23 août

pour cause de vacances

Rue de l'Hôpital 11, ler étage
Tél. 5 34 25

slM, lé«^ANTŒ 3 MOIS. NeUChâtel
neufs . GARW * littoral • ™*„r t  M FalaisesGarage f^.^SS. début route des Fala

- °nt 
^l,|„|̂ ^i|iffBa|)i|i

f^ RESTAURANTS - HOTELS -
PENSIONS

Nous blanchissons tout votre linge
à des conditions très avantageuses

SERVICE RAPIDE
Demandez une offre sans engagement

*W SAIOI-J - IAVDIR

Service l /̂ i
à domicile \£J 5 42 08

POULES
A vendre plusieurs pou-
les d'une année au choix ,
à la charcuterie Montan-
don, Concise.

— 
^De la gaieté dans tous les cœurs ! Le conf o rt dans la j oie du camp ing,..

Mercredi 11 août 1954, de 20 heures à 22 h. 30 MATELAS PPIGUmâtiCSU©

BU TV BU D DAM PNOM? ire qualit6 ' en fortc toile ca°»tch°utée- *%*w êS^ii i Ê tt U - r H U iVl Ii K il U E 5*» ™ x m cm. L ,̂ 
 ̂j / ŷ

illuminé avec orchestre et danse à bord

Les billets sont en vente dans nos trois magasins aux conditions P \j U S \  If C/ J* C N r/Ml f 5
suivantes : ¦——._^__^_^__^__^^^^^_

Coopérât surs : S *̂*! ̂«SS
de 

Fr. 1.50 
BOUÉES d 6 PI 3131 î O flNon-membres : Fr. 2.—

Renvoi au mercredi 18 août en ras de mauvais temps. environ *I5 cm. de diamètre, couleurs rouge-blanc 'X ^k 
fi 

]§
Téléphoner au No 11 qui renseignera dès 17 heures. t et blanc-bleu B_w • t_W ^m

- ' .' .' i* ¦ ¦' D ^ _̂2Ë_HK'" ' : ï lÉ-fl

Gros intérêts
à qui prêterait 2000 fr.
pour extension commer-
ciale. Remboursement :
100 fir. par mois ou selon
entente. Demander l'a-
dresse du No 587 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

MONTMOLLIN

Tél. 8 11 96
Jean Pellegrini-Cottet

I PRÊTS I
de Fr. 200.— à 1500.—
Rembours mensuels

sont accordés a toutes
personnes solvables
pour leurs différents
besoins. Crédits aux
fonctionnaires et em-
ployés, nantissement,
assurances vie, titres,

etc. Rapidité et
discrétion.

. Bureau de
Crédit S.A.
Lausanne

Gd-Chêne 1, Lausanne

PRÊTS
de 100 fr. à 1500 fr. sont
rapidement accordés à
fonctionnaires et em-
ployés à salaire fixe. —
Discrétion garantie.

Service de Prêts S. A.
Lausanne

Luclnges 16 (Rumine)
Tél. 22 52 77

V A C A N C E S
Ne vous fatiguez pas,

confiez votre linge à la
Blanchisserie nouvelle

Areuse. Tél. 6 3il 51
Lavage individuel, sé-
chage au grand air I

Livraison gratuite à do-
micile. — Prix populaires

PIANO
cours du soir
Cours de vacances

Mademoiselle

H. PERREGAUX
professeur

Faubourg de l'Hôpital 17

j ! Au Bûcheron \
i Ecluse 20 \'¦ i NEUCHATEL J' <* achète et vend tous '

* ) meubles d'occasion i
1 } Tél. 5 26 33 i

VACANCES
Je cherche uu Jeurw

compagnon de voyage
pour l'Espagne, début d«
septembre. Motocyclette
camping. Adresser offres
écrites â C. fe, 618 a>u
bureau de la Feuilk
d'avis.

2, Faubourg du Lac

BUREAUX
FERMÉS

du 9 au 21 août

A vendre

moto
«A.J.S.» 350

modèle 19&1.. Eventuelle-
ment facilité de paye-
ment. Tél. 7 10 21.

Moto «Condor»
500 cm3, à vendre avec
etde-oar. Prix à discuter.
Jules Barbey, Monruz 21.
Tél. 5 76 16.

Bien
habillé

a des prix avantageux
sur mesure

et mesure-confection

A LA MODE
DE CHEZ NOUS
17, rue de l'Hôpital

NEUCHATEL
Tél. 5 36 55

NOS BELLES EXCURSIONS

GHALET HEIMELIG ™9 août
LA OHAUX-DE-FONDS _ _ _

Départ : 14 heures

LE LAC BLEU *&
KANDERSTEG i K enDépart : 7 heures JPr. xfc>. oU

Roches de Moron Mardi
10 août

Vue sur le barrage du Châtelot *p_ c
Départ : 14 heures x *" ***

LE S0LIAT S
Départ : 13 h. 30 Fr. 7.—

U i  }¦ ¦ Mercredisac Noir n août
Départ : 0 heures Fr. 11.—

Grand-Saint-Bernard Mercredl
Nouveau télésiège, le plus haut 11 août
du monde (2800 m.), face au

Mont-Blanc Fr. 25.50
Départ : 6 h. 30

Schynige-Platte *fS
chemin de fer compris

Départ : 7 heures * r- ¦*:u'—

GrindelWald Mercredi
11 août

Tour du lac de Thoune _
Départ à 7 heures r" "

S Les trois cols ï̂ïïf^
N GRIMSEL - FURKA - SUSTEN Fr. 48.—

En 2 jours « au ralenti » Souper
Départ : Chambre

place de la Poste à 8 heures Petit déjeuner
„ 

LA GRUYÈRE *«
LA CORNICHE - LÉMAN

Départ à 8 heures F r. 14.—

Chasserai ,fl
Départ : 13 h. 30 J"j .m 7 

CHALET HEIMELIG Vendredi
13 août

LA CHAUX-DE-FONDS „
Départ : 14 heures

I 

ROCHES OE MORON samedi
Vue sur le barrage 14 août

du Châtelot „ _
Départ : 14 heures ' * .—

TÊTE-DE-RAN Samedl 14 août
TV x Départ. : 14 heures *" ,""

LaC NOir * Dimanche
_ . , _ . . 15 aoûtCol du Gurnigel  ̂

14_
Départ : 9 heures

I g.. DimancheLac unampex 15 août
Départ : 6 h . 30 Fr. 23.50

ENGELBERG « août6

TRÏIBSEE rr' 23—
,, T avec TRUBSEEaller par Lucerne pr 27 retour par le Brunig ,__ '' . \ .

TSA Z. x m  ̂ mm (funiculaireDépart à 6 h. 30 téléphérique)

Renseignements - Inscriptions

IfWlIk
I Librairie Berberat *%_[$£_? ¦&%

TRÈS
AVANTAGEUX

Fr.
Chemisier de dame 2.50
Chemise Impeccable 1.20
Blouse de travail 2.—
Salopette 2.—
Couverture laine 3.50

Livraison gratuite
Linge lavé, séché

au grand air et repassé
Blanchisserie nouvelle

Areuse. Tél. 6 3151

Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E
AU BUREAU

[ DU JOURNAL

Toute votre

LITERIE
neuve et réfection

par

N. JUNOD
TAPISSIER

Louis-Favre 19
Tél. 5 41 10

Travail soigné et de
toute confiance

Nous vous offrons une

CHEMISE
IMPECCABLE

pour Pr. 1.20
lavée, séchée à l'air

et repassée
Blanchisserie nouvelle

Areuse. Tél. 6 31 51

• OPTIQUE
• PHOTO

• CINÉ

Itlcvttm £uthec
MAITRE OPTICIEN

(Maison fondée en 1852)
NEUCHATEL - Place Purry 7 - TéL 513 67

fflw—
ST NOMBREUX ARRANGEMENTS

BAINS DE MER
Dès Neuchâtel Hors Juillet
tout compris saison et août

ADRIATIQUE Arrangement

7 jours depuis 145. 173.—
14 jours depuis 201.— 257.—

R I V I E R A  Arrangement

7 jours depuis 163.— 184.—
14 jours depuis 239.— 281.—

LIDO DE VENISE Arrangement

7 jours depuis 218.— 262. 
14 jours depuis 349.— 436.—

Programmes détaillés

^^ Inscriptions h la papeterie

Msàiex
Départs : Place de la Poste

™ La Grand-Vy
(Creux-du-Van)

Fr. 6.— Départ : 13 h. 30

Mardi Grindelwald -
P

10 T" Triimmelbachx r. 1 /¦— _ . _ ,Départ : 7 heures

Mardi Lac Noir
Z 7L CO1 du Gurni §el

Départ : 8 heures

10 août CHASSERAL
Fr. 7.— Départ : 13 h. 30
Mercredi

^chaque LOS \r0\S COlS
mercredi GRIMSEL - FURKA - SUSTEN

Dimanche 15
Fr. 28.50 Départ : 5 heures

Mercredi Annecy-Le Salève
H août fienève

Fr. 22.50 Départ : 6 h. 15
(carte d'identité ou passeport)

Mercredi Franches-Montagnes,
11 août les Rangiers - Gorges

rr. 12.- du Pichoux
Départ : 13 heures

Yieraoûdtl Saut-du-Doubs
Fr. 7.— Départ : 13 h. 30

ifaoût Lucerne-Stanserhorn
Fr. 25.- col du Brunig
funiculaire) Départ : 6 h. 15

j eudi Les Mosses-Le Pillon
Fr! 2T- Le Ja"n5»ass

Départ : 7 heures

jeudi Lac Saint-Point
12 août Pontarlier - Sainte-Croix

Fr. 11.50 Départ : 13 heures
(carte d'identité ou passeport)

vendredi Grand-Sairct-BeMard
13 août (nouveau télésiège, face au

Fr. 25.50 Mont-Blanc)
Départ : 6 h. 15

wn£îûtl Villars - Bretayerr. 22.50 Lac des Chavonnes(avec chemin
de fer) Départ : 6 h. 15

K Schynige-Platle
(avec cheînTn (Interlaken)

de fer) Départ : 7 heures

D
w1Sûte l-es *ro's co'sGRIMSEL - FURKA - SUSTEN

Fr. 28.50 Départ : 5 heures

Di.?i£ut e Forêt-Noire - Titisee
mmaX Fribourg-en-Brisgau

Fr 27 50 Départ : 6 h. 15
(carte d'identité ou passeport)

Inscriptions -' Renseignements

AUTOGAR S FISCHER WL 7««
ou RABUS, Optique Tél. 61138



Une allocution radiodiffusée
du sultan

RABAT , 9 (A.F.P.). — Le sultan du
Maroc , Sidi Mohamed Moulay lien Ara-
fa , a exprime dans un appel radiodif-
fusé, qu 'il a adressé cette nui t  à la po-
pulation , les regrets que lui cause la
nouvel le  des inciden ts  dont  Fés , Pctit-
jean et Port-Lyautey ont été le théâtre.
Après avoir déclaré qu'il réprouvait c la
brutalité innommable » interdite par la
religion mulsulmanc, le sultan a évoqué
la tristese qu 'il ressent à voir les grou-
pes de manifestants , parmi lesquels on
trouve des femmes et des enfants , prê-
ter l'oreille h des rebelles et faire des
victimes parmi de paisibles citoyens.

Le résident général lance
un appel au calme

RABAT , 8 (A.F.P.). — M. Francis La-
coste, résident général de France au
Maroc a fa i t  hier à 13 heures, à la ra-
dio, une déclaration ' destinée aux habi-
tants de la vil le de Fés. Il leur a dit :

J'ai été très péniblement Impressionné
par les événements désolants et Indi-
gnes qui se déroulent à Fès depuis une
semaine. Habitants de Fés, cessez cette
agitation, reprenez votre vie habituelle ,
vos occupations normales. Seule la paix

Le XXXme Salon des Annonci ades à Pontarlier
( S U I T E  D E  L A .  P R E M I E R E  P A G E )Le choeur avait été réservé aux œuvres

de Gustave Courbet , par malheur un
peu noircies , mais judicieusement choi-
sies pour donner de ce maitre du réa-
lisme une juste impression , d'André
Roz, décédé en 1942, art iste a la fois
vigoureux et sensible , do Jules-Emile
Zingg dont les Labours , largement
traités ont fait , dans l'ancien musée
du Luxembourg et , p lus généralement
& Paris , la haute réputation. Hommage
rétrospectif aux grands disparus.

Ce qui frappe , dans cette Jeune école
comtoise , c'est avant tout son unité.
Unité de caractère , de puissance , de
vigueur et de sérieux. Toutes quali tés
qui t iennent  probablement au pays
même où elle développe son activité.
Les contrastes du clair-obscur sont en
général for tement  accentués , soit que
les artistes recherchent les éclairages
vio lents  dans un air  très pur , soit qu 'ils
emploient  des moyens ar t i f ic iels .  Tel
Pierre Jouff roy  qui peint  ses presti-
gieuses na tu res  mortes dans une cave
où la lumière tombe d'un soupirail .
Jouff roy qui préside , cette année , le
comité des Annonciades , est un néo-
classi que au dessin net ct sûr. Son
Portrait d'Anne , f i l le t te  au fichu bleu
pAle , d' une pureté de trai ts  et d'ex-
pression délicieuse , évoquant certains
modèles de Corot , est sans doute  la
perle de ce salon.

Un ne s étonnera pas que tes pay-
sages de neige soient très nombreux à
Pontarlier. De là aussi , cette atmo-
sphère de fraîcheur , de candeur , de
gravité joyeuse qu 'on y respire. Avec
quelle merveil leuse adresse un Robert
Bourroult — Traces dans la neige ,
Neige-lumière et ombre , le Ruisseau ,
la Passerelle — un Pierre Bichet —
Neige à la route. Route en dégel . Fin
d'hiver — rendent la qual i té  de la nei-
ge, cet te  lourdeur à la fois ct cette
légèreté , avec les reflets qui l' a n i m e n t !
Comme tout cela est senti , médité , ai-
mé profondément  !

De Pierre Bourgeois , on admire les
Vieux bateaux dont les mAts dessinent
sur le gris de la mer de curieuses ara-
besques. André  Char igny fait preuve
de beaucoup de métier , de sens ib i l i t é
aussi , dans la Tour du château , P<i;/ -
sans près de l'âtre. Roland Gaubert se
spécial ise  dans  les bouque t s  de f l eu rs
ct les ensembles d ' instruments  de mu-
si que agrandis et stylisés dont il t ire
de bonnes pages décoratives. Les nus
de Georges Oudot — en particulier le
A'u au miroir, fait à la craie sur pa-

p ier brun — ont de rares qualités de
rondeur et de relief. Ses terres cuites
plaisent moins.

Domini que Mayet — Le gazomètre
— ct Guy Bardone — L' usiné â gaz —
recherchent les sujets de la vie con-
temporaine et les rendent  largement
avec des couleurs arbitraires et d' adroi-
tes simplifications, Il y a un moder-

J.-E. Zingg, autoportrait.

nisme p impant  dans les déchirages de
Josette Coras , du goût et de la malice
dans les silhouettes de chats siamois
de Françoise Toulouse, disci ple de
Steinlen.

Un Christ en bois , d'esprit roman ,
de Bernard Desbord es ct un Gisant de
Jacques Voitot , professeur à l'Ecole
des beaux-arts de Besançon , représen-

ent la grande scul pture. Ce gisant qui
n'a rien de conventionnel , mais qui
nous est montré, en habit de travail ,
dans sa pose abandonnée , tel que la
mort l'a surpris, est une œuvre bien
émouvante. Des tap isseries modernes ,
d'une riche fantaisie, de la cérami que ,
des bijoux , des santons , comp lètent
cette exposition.

ASA ASA /S *

A l'avant-veille de l'ouverture , un
deuil cruel a frappé la Jeune école
comtoise. L'un de ses membres les
plus anciens et les p lus doués , Gaston
Robbe , a succombé à une intervention
chirurg icale. Pressentant qu 'il pourrait
ne pas la supporter , le malade avait
exprimé le désir que ses funérail les
n'eussent pas lieu le jour du vernis-
sage, pour ne pas nuire  au succès du
salon. Il y a bien des genres d'hé-
roïsme !

L'initiateur et l'animateur, trente
années durant , des manifesta t ions  des
Annonciades fut  le peintre  Robert Fer-
nier. Son absence ne manque pas d'ap-
pauvrir  celui de 1954 et de laisser à
tous ses amis un vif .  regret.

Le vernissage avait été précédé d'un
plantureux banquet  réunissant  les ex-
posants , leurs familles et leurs hôtes
dont le maire de Pontarl ier , le sous-
préfet de Besançon , la conservatrice du
musée de cette ville , Mmes Roz et
Zingg, des amateurs et des journalis-
tes. Rarement conversation d'artistes
nous parut empreinte de moins de
prétention et de snobisme, de plus de
cordialité naturelle , de j .lus de saine
gaîté, de loyale émulations , d'un
amour plus profond de la terre na-
tale. Pour notre petit pays neuchâte-
lois , nous en avons été émue à ja-
lousie.

Dorette BERTHOUD.

EN TUNISIE
(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

L'investiture du ministère
TUNIS , 8 (A.F.P.). — La cérémonie

d'investiture du nouveau ministère
tunisien s'est déroulée selon le céré-
monial d'usage , hier matin , au palais
de Carthage , où M. Tahar ben Ammar ,
président du conseil , a présenté au sou-
verain les nouveaux membres du gou-
vernement.

I»e résident général
Boyer de la Tour

nommé ministre des affaires
étrangères

TUNIS, 8 (A.F.P.). — Le général
Boyer de la Tour , résident général de
France à Tunis, est nommé ministre  des
affaires  étrangères du gouvernement tu-
nisien , par décret beylical.

EN ROUMANIE , Radio-Bucarest an-
nonce une amnistie totale qui touchera
tous les prisonniers condamnés à des
peines de cinq ans de prison ou infé-
rieures. Au-dessus de cinq ans, les peines
seront réduites des deux tiers.

AUX ETATS-UNIS , une procession de
400 ecclésiastiques et 200 délégués de
1*1 pays a inauguré le congrès mondial
de l'Eglise anglicane à Minneapolis.

Le sénat a décidé qu 'une commission
examinerait le « cas MacCarthy ».

EN IRAK, le roi Fayçal a prononcé
la dissolution du parlement.

En ALLEMAGNE ORIENTALE , six
personnes ont été tuées et une ving-
taine grièvement blessées au cours
d'une collision d'autobus sur l'autostra-
de Berlin-Munich.

En SUÈDE, on signale de graves inon-
dations dans le nord-ouest.
_ Au CAMBODGE, le « cessez-le-feu » a
été appliqué samedi matin à sept heu-
res.

Il faut libérer l'économie fr ançaise
du protectionnisme qui Fankylose

L 'allocution hebdomadaire de M. j Vf endès-Franc<

PARIS , 8 (A.F.P.). — Dans son allo-
cution hebdomadaire , prononcée same-
di , M. Pierre Mendès-France , président
du conseil , a souligné l'importance pour
l'avenir  de la France du débat écono-
mique et f inancier  en cours devant l'As-
semblée nationale.

Si le Parlement y consent , a déclaré le
président , le gouvernement disposera de
larges pouvoirs dont il usera au cours
des mois prochains pour ce qui doit être
son œuvre maîtresse, celle sur laquelle
II sera jugé dans l'avenir .

Le rétablissement de la paix en Indo-
chine était d'une très grande importance
en sol. mals c'était une tâche prélimi-
naire qu'il fallait d'abord accomplir pour
mettre notre pays en état de recouvrer
santé et vigueur , et d'avancer de nou-
veau résolument sur la route du pro-
grès.

Le président du conseil a ensuite ana-
lysé les causes profondes diu malaise
économique dont souffre la France : le
mal, c'est le retard de *son organisation
économique qui est comme anky'losée
et réfracta ire aux évolutions les plus
indispensables.

C'est que nous avons pris l'habitude
de conserver , en les maintenant souvent
à l'aide de protections de toutes sortes,
des formes de production qui sont dépas-
sées, au lieu cle les encourager à se
transformer. C'est à cela qu'il faut porter
remède.

Deux projets
Le président du conseil a alors dé-

veloppé les deux principes généraux qui

inspirent les projets gouvernementaux :
reconversion des entreprises inadaptées
aux conditions modernes de la vie éco-
nomique, d'une part , et expansion de
l'autre. Les entreprises inadaptées de-
vront se transformer graduellement. Un
effort  de solidari té nationale aidera
patrons et ouvriers à s'adapter  à des
activités plus modernes , plus producti-
ves , plus utiles. .

C'est une œuvre de longue haleine ,
mais qu'il faut amorcer sans tarder.
Cette cure d'assainissement économique
indispensable doit , pour réussir , se
poursuivre dans une économie en ex-
pansion continue. Reconversion et ex-
pansion vont de pair. Expansion , cola
signifie plein-emploi , donc élimination
du chômage. Expansion , cela est syno-
nyme aussi d'accroissement de la pro-
duction. L'expansion , c'est produire
plus , produire mieux et produire à meil-
leur compte. C'est la clé de nos diffi-
cultés.

Effort nécessaire
Les perspectives que je viens d'évoquer

ne sont pas du domaine des rêves. Cela
est possible si nous consentons l'effort
nécessaire. Cela dépend de nous, du gou-
vernement qui doit agir , de vous qui de-
vez l'aider .

En peu d'années, conclut M. Mendès-
France, en un temps court en somme, et
pendant lequel chaque Jour nous appor-
tera la satisfaction d'un nouveau pro-
grès, nous pouvons recréer une France
où nos enfants et nous-mêmes seront
plus heureux de vivre , et à laquelle nous
serons plus fiers d'appartenir .

Les obsèques
de Colette

à Paris
PARIS , 7 (A. F. P.). — Dès 8 heures

samedi ma t in , le cercueil où repose
Colette était  exposé dans la cour
d 'honneur du Palais Royal , tandis qu 'à
l' autre  bout des jardins , les volets
d'où elle laissa l o n g u e m e n t  tomber son
regard sur la vie qu 'elle a imai t  tant ,
restaient  clos. Au mil ieu de la cour
d'honneur , le catafalque était  dressé
sur une estrade qui disparaissait  en-
t ièrement  sous les fleurs : le cercueil
drap é d'un grand voile tricolore s'or-
nai t  'seulement  du coussin noir sur le-
quel é ta i t  épinglée la *p laque de grand
officier de la Légion d'honneur.

La cérémonie a commencé à 11 h. 30,
dès l'arrivée de M > Friol , représentant
la présidence de la Ré publi que , et avec
la pompe dont le gouvernement  avait
tenu à l'entourer.  Au premier rang des
gradins ins ta l lés  devant  le Conseil
d'Etat , avaient  pris place les représen-
tants  de la f ami l l e , le préfet de po-
lice et les membres de l'Académie
Goncourt ,  On no ta i t  également la .pré-
sence du baron Guil laume , ambassa-
deur de Belgi que.

M. Roland Dorgelès , vice-président de
l'Académie Concourt , M. Luc Hommel ,
secrétaire perp étuel  de l 'Académie
Royale de Belgique , et M. Berthoin , mi-
nis t re  de l ' éducat ion na t iona l e  ont suc-
cess ivement  pris la parole. Après .le
discours du min is t re , le détachement
des Gardes républicains présenta les
armes , puis la fanfare  en tama la mar-
che funèbre de Chop in. Puis , à dos
d'homme, le cercueil fut  amené vers
la *sortie des jardins du pala is , d'où le
fourgon mor tua i r e  s'éloigna vers le ci-
metière du Père Laehaise.

LE PORTUGAL
ENVOIE DES RENFORTS

m INDE
LISBONNE, 8 (Reuter). — Selon des

informations parvenues de Lisbonne,
deu xavpeurs portugais ayant, à bord
deux vapeurs portugais ayant à bord
des renforts en hommes et en matériel
à destination des possessions portugai-
ses en Inde, vont prendre la mer in-
cessamment.

(A.F.P.). — On annonce de bonne
source que le paquebot « Mocamedès »
partira le 10 août pour Mormugao
(Inde portugaise) ayant à son bord
200 officiers et soldats appartenant
au « régiment de chasseurs » — ré-
giment d'élite caserne à Lisbonne. On
rappelle que le paquebot <• India » trans-
portant des forces de police, partira
lundi pour la même destination.

Huit Etats et le Vatican
manifestent leur inquiétude

LA NOUVELLE DELHI, 8 (Reuter). —
A la suite du conflit  indo-portugais ,
huit Etats et le Vatican ont jusqu 'ici
fait part de leurs inquiétudes au gou-
vernement indien. Deux Etats , l'Angle-
terre et le Brésil ont fait remettre des
notes au gouvernement indien. Un por-
te-parole officiel indien a assuré que
son gouvernement répondra prochaine-
ment.

Parmi les pays qui ont fait part ora-
lement de leurs inquiétudes figurent la
Belgique, l'Italie, l'Argentine, la Chine,
la Birmanie et l'Indonésie. Les milieux
gouvernementaux indiens refusent de
commenter ces démarches.

Démission du ministre
de la justice du Portugal
LISBONNE, 8 (A.F.P.). — M. Cava-

leiro Ferreira , ministre de la justice du
Portugal , a donné sa démission.

Le «Gerfaut» crève le mur du son
en vol horizontal

MONORÉACTEUR RÉALISÉ PAR LA FRANCE

et le « P-l » anglais biréacteur vient de réaliser
le même exploit

PARIS , 9 (A. F. P.). — Après le
« Mystère », l' « Ouragan » et le « Ba-
roudeur », un quatrième avion français
vient  de franchir le mur du son en
vol horizontal : c'est un prototyp e d'in-
tercepteur à réaction , baptisé « Ger-
faut  ».

La Société française d'étude et de
construction de matériel aéronauti que
(S.F.E.C.M.A.S.), qui l'a construit,  an-
nonce en effet que cet exp loi t  a été
réalisé en vol horizontal  à 11,000 mè-
tres d'a l t i tude environ , au-dessus du
terain d'Istres.

Suppression du dispositif
pour augmenter la poussée

C'est , croit-on , la première fois dans
le monde qu 'un avion réalise une telle
performance en ut i l i sant  uni quement
son propulseur normal , sans dispositif
spécial pour augmenter  la poussée (soit
par post-combustion , soit avec l'ap-
point  de fusées).

Le « Ger fau t»  est un monoplan en-
tièrement métal l ique à ailes en delta.
Le fuselage est de section circulaire
à entrée d'air f ronta le .  Les gouvernes ,
sauf celles de la direction , sont action-
nées par des servo-commandes irré-
versibles. L'atterriS 'Seur est tricycle , la
roue avant s'escamotant dans le fuse-
lage et les roues princi pales dans la
voiture.

Le « Gerfaut » est équi pé d'un turbo-
réacteur de 2800 kg. de poussée.

Découverte importante
du point de vue militaire
L'appareil  pourra emporter un ar-

mement , moderne sp écial , et l' on es-
time , dans les milieux compétents , que
le fa i t  de pouvoir a t te indre  des vites-

ses supersoni ques en vol horizontal
avec un seul réacteur pourrait  être
d'une grande portée p ra t ique  au point
de vue mi l i t a i r e , l' u t i l i s a t i on  des pro-
pulseurs d' appoint  é tant  souvent cause
d'un maniement  plus délicat.

Le «P- S »
LONDRES (U'.P.) — Le ministre des

fournitures br i tanni que , M. Duncan
Sand ys, a révélé que la Grande-Bre-
tagne avait  réalisé et soumis à des
vols d' essai un chasseur supersonique
à double réacteur susceptible d'a t te in-
dre la vitesse du son en vol horizontal.

La Grande-Bretagne a par conséquent
arraché aux Etats-Unis la suprématie
des chasseurs à réacti on. Jusqu 'à pré-
sent , seul le mono-réacteur américain
« Super-Sabre F-100 » était  capable
d' a t t e indre  la vitesse du son en vol
horizontal .

Propulsé par deux réacteurs « Sap-
phire », Armstrong-Siddclcy,  le « P-l »
— dés ignat ion  du nouvea u chasseur
b r i t a n n i que — a été réalisé dans le
secret le plus rigoureux. Certaine s ru-
meurs fon t  valoir que la « English
Electric Co », con structeur  du bombar-
dier léger bi-réacteur « Canberra », a
concentré ses recherches sur la cons-
truction d'un chasseur extrêmement ra-
pide qui serait le « P-l ».

Extér ieurement , le « P-l » se présente
comme suit : ai les  po in tues  recourbées
en arrière, fuselage ressemblant  beau-
coup aux anciens modèles qui ne pré-
sentent  pas la ligne e f f i l ée  des chas-
seurs modernes. Le cock p it ressemble
à ïa cabine en plexiglas d'avions de
sports à vitesse réduite.  Il est situé
à l'avant  du fuselage , de façon que
le pilote se trouve en avant  des ailes.
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DERNIÈR ES DÉPÊ CHES DE LA NUI T
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Voilà les fa i t s , les origines et les
conséquences inéluctables qu 'ils en-
traînent.  Quand le tonnerre gronde
à Tunis, la f o u d r e  tombe à Rabat ,
dit un vieux dicton d 'Af r ique  du
nord. Que n'y a-t-on pensé à Paris,
avant...

permettra de retrouver ce que la plupart
d'entre vous regrettent : l'ordre et la
prospérité . Ceux par qui vous vous lais-
sez conduire en ce moment vous mènent
à la ruine.

Habitants de Fès, Je vous le répète , ilfaut que cette agitation cesse. N'obligez
pas les autorités ù intervenir plus dure-
ment. Elles sont prêtes à. le faire s'il lefaut  et vous savez qu 'elles en ont les
moyens. Puisse la paix revenir au plusvite parmi vous.

les incidents se multiplient au Maroc

Sanglantes manifestations
à Port-Lyautey

RABAT, 8 (A.F.P.). — Des manifesta-
tions , organisées par des éléments extré-
mistes , se sont déroulées , samedi , à
Port-Lyautey.

La police , considérablement renforcée
et appuyée par des détachements de
l'armée , a dû tirer <¦ dans les jambes »
des manifestants.

Les commerçants marocains ont alors
immédiatement fermé leurs magasins,
obéissant à un mot d'ordre. La foule
s'est assemblée et la garde de l'état-
major, qui était à proximité , est inter-
venue dans la bagarre qui avait pris de
sérieuses proportions.

PORT-LYAUTEY , 8 (A.F.P.). — Les
émeutes, à Port-Lyautey, ont fai t  onze
morts et une t rentaine de blessés , selon
une estimation provisoire.

Sept Français ou Musulmans français
ont été tués au « Diour Senaillac > , quar-
tier de Port-Lyautey.

Onze morts, trente blesses

PORT-LYAUTEY , !) (A.F.P.). — De
nouveaux incidents auxquels ont parti-
cipé plusieurs milliers de manifestants
ont éclaté dimanche après-midi à Port-
Lyautey.

Un Européen a trouvé la mort dans
ces incidents au cours desquels un ci-
néma a été brûlé , le centre ophtalmolo-
gique pillé et une villa européenne in-
cendiée et détruite.

Le calme a été rétabli vers lfi heures.

Incendies et pillages

MEKNÊS , 8 (A.F.P.). — Deux Euro-
péens, dont un étudiant , ont été griève-
ment blessés, samedi , à coups de poi-
gnard , dans la ville arabe d'Azrou , par
un Marocain , qui a été arrêté et a dé-
claré avoir agi < sous l 'impulsion de
sentiments nationalistes » .

Les services de sécurité ont procédé
à Azrou à une rafle , au cours de la-
quelle deux cents personnes ont été
arrêtées.

Deux Européens poignardés

Un appel de la Ligue arabe
à l'O.N.U.

LE CAIRE , 8 (A.F.P.). — Le secrétairegénéral de la Ligue arabe a adressé ausecrétaire général de l'O.N.U. une décla-
ration a f f i r m a n t  que la si tuation au Ma-
roc est une constante menace pour la
paix et que les forces françaises dans le
protectora t agissent à l'cncontre de la
char te  des Na t ions  Unies  concer nant  les
droits de l 'homme et demandant  l'inter-
vention urgente des Nat ions  Unies pour
remédier à cet état de choses.

LE CAIRE , 8 (A.F.P.). — MM. Moha-
med Hassan el Wazz ani  ct Mohamed
Makki Nac iri , appartenant à l'Is-
tiqlal marocain et se trouvant ac-
tuellement au Caire , ont adressé des

messages au roi Séoud d'Arabie et au
colonel Gainai Abdel Nasser , président
du conseil égyptien , tous deux actuelle-
ment à la Mecque où s'ouvrira aujour-
d'hui la conférence musulmane , leur de-
mandant  d'user de leur influence pour
qu 'un appel soit adressé par la confé-
rence auprès du gouvernement français
en vue de « l'octroi de la souveraineté
totale au Maroc et du retour du sultan
exilé Sidi Mohamed ben Youssef ».

Pour l'octroi de la
souveraineté totale au Maroc

Le texte définitif
de l'Alliance balkanique

approuvé à Bled
La cérémonie de signature

aura lieu aujourd'hui
BLED (Slovénie), 8 (Reuter). — Les

ministres des affaires étrangères de
Grèce, de Turquie et de Yougoslavie ,
ont approuvé samedi , au cours de leur
réunion de Bled , le texte définit if  de
l'Alliance militaire balkanique , qui doit
être signé lundi. Un porte-parole you-
goslave a fait remarquer que les mi-
nistres des trois pays signeront égale-
ment un accord sur la création d'une
assemblée consultative balkanique.

Une nouvelle grève
a éclaté cette nuit

en Allemagne de l'Ouest
MUNICH , 0 (O.P.A.). — Hier à mi-

nuit a commencé la plus grande grève
d'après-guerre en Bavière. La tension
relative aux discussions sur des aug-
mentations de salaires est devenue si
forte entre le syndicat des métallur-
gistes et l'association patronal e qu'on
ne saurait prévoir la fin du conflit.

Les syndicats réclament en particu-
lier une" augmentat ion de 12 pfennigs
à l'heure, alors que les patrons ne veu-
lent en accorder que 8. Ce mouvement
affecte 220 ,000 ouvriers.
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Un accord entre la République de
Saint-Marin et la Ré publique i ta l ienne
a été approuvé par la Chambre.

Cet accord , qui met f in  à la t ens ion
qui régnait  entre  les deux ré publi ques
depuis plusieurs  années , sti pule entre
autres que « ne pourront  divorcer à
Saint-Marin que les personnes ayant
résidé au moins une année dans la
Ré publi que ».

On sait que, le divorce étant  in terd i t
en I t a l i e , un certain nombre de per-
sonna l i t é s  ( n o t a m m e n t  parmi les di-
r igeants  du parti  communis t e )  avaient
p ro f i t é  des lois de Saint-Marin qui ,
jusqu 'à présent , admet ta ien t  une procé-
dure rap ide en la matière. ¦

Les Italiens ne pourront plus
faire à Saint-Marin
un divorce éclair

TÉL ÉVISION
Reportage

sur le Tour de Suisse
Tous les soirs

Restaurant de l'Etoile , Colombier

La commission des affaires étrangères
de la Chambre des représentants a
approuvé, récemment, un projet de ré-
solution demandant au président des
Etats-Unis d' « entrer en consultation
avec le gouvernement français en vue
de l'érection d'une statue ou d'un au-
tre monument destiné à commémorer
l'historique défense de la liberté par
le peuple français ».

Ce projet de résolution fait  suite
à une initiative prise par le repré-
sentant républicain Albert Morano qui ,
tout récemment , a présenté au congrès
un projet de loi aux termes duquel
les États-Unis feraient don à la France
d'une statue de la liberté ou d'un
autre monument répondant ainsi au
geste de la France qui. en 1884 , offrit
aux Etats-Unis la gigantesque statue de
la liberté qui est érigée à l'entrée du
port de New-York.

Les Etats-Unis vont offrir
une « statue de la liberté »

à la France
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Lundi
SOTTENS et télédiffusion : 7 h„

Radio-Lausanne vous dit bonjour et
réveil en musique. 7.15, lnform. 7.20,
concert matinal. 11 h„ La ronde des
refrains. 11.40, Quintette . en si mineur
op. 115, de Brahms. 12;15 , Chants et
danse de Hawaï. 12.30, le kiosque à*musique. 12.44, signal horaire. 12.45 , in-
form. 12.55, De Paris à Tarascon. 13.30,
Musiques provençales. 13.45, de Zernez ;
Le Tour de Suisse. 13.50, disques. 16.29,
signal horaire. 16.30, Musique de cham-
bre par le Quintette instrumental Pierre
Jamet. 17 h. Femmes artistes : Clelia
Arcella , pianiste. 17.15, disques. 17.30,
de Lecco : le Tour de Suisse. 17.45,
Emile Prud'homme et son orchestre.
18 h., cinémagazine. 18.30, Un quart
d'heure avec Leroy Anderson. 18.45 , le
micro dans la vie. 19 h., de Lecco : leTour de Suisse. 19.13, l'heure exacte.
19.14, le programme de la soirée. 19.15,
inform. 19.25, le miroir du temps. 19.45,
Rythmes et romances. 20.05 , la pièce po-
licière : Les roses du rêve, d'André Mar-
cel . 21 h„ gala public de variétés , avec
Robert Lamoureux. 22 lv. le voyage aux
îles, d'O.-P. Gilbert . 22.20, chansons de
marin. 22.30, inform. 22.35, Musique du
nouveau-monde : Les Negro spirituals.
23.05, Sélection d'opérettes.

BEROMUNSTER et télédiffu sion : 6.15
et 7 h., inform. 7.05, musique populaire.
11 h., de Sottens : émission commune.
12.15, Mazurka et Polonaise de Cho-
pin. 12.29 , signal horaire. 12.30, inform.
12.40, Extrait de l'opérette Call me, Ma-
dame, d'Irving Berlin. 13.25, Tour de
Suisse. 13.30, Chansons anciennes de
films. 14 h., Comment L. Buchner vit la
Suisse, il y a cent ans. 16.30, Concert
Grieg. 17.30, un conte pour les enfants.
18 h., concert récréatif. 18.30, de Lecco :
Tour de Suisse. 19 h., chansons à succès.
19.25, communiqués. 19.30, lnform. 20 h.,
pour les amis du Jazz : Stan Kenton.
21.25 , pour les amis de la musique clas-
sique : Symphonie en ut majeur No 6 de
Schubert. 22.15, inform. 22.20, pour les
Suisses a* l'étranger. 22.30, Œuvres de
Schubert.1 Extrait de Radlo-Jo vols tout.

NICE - COTE D 'AZUR
5 JOURS

Départ : tous les lundis
Fr. 160.— tout compris

Cars suisses

Voyages et tabacs François Pasche
En face de la Poste - NEUCHATEL

ON CHERCHE
graisseur, laveur,

distributeur de benzine
pouvant fournir de bonnes références etconnaissant à, fond le métier . Entrée àconvenir . Faire offres avec toutes réfé-
rences au Garage Patthey et fils, Pierre-à-Mazel. Tél. 5 30 16. On convoquera
pour venir se présenter .

_<->_ —~_^ Attention ! Le camion de
fe j 'y^J Neuchâtel fera demain

~"̂ JSj<*jjw  ̂ au marché, une

<yffcï> GRANDE VENTE
: ''  ̂ de superbes chanterelles

pour conserves. Fr. 4.50 le kg.,
par paniers de 2 kg.

CONTEMPORAINS 1908
Ce soir rendez-vous à 20 heures

devant  le cinéma Palace

Entreprise Roulet & Ois
bureaux et chantiers fermés du 9
au 21 août pour cause de vacances.

NOBS FUS
spécialiste du pneumatique

de retour dès aujourd'hui



LA VIE I
N A T I O N A L E  I

LES DRAMES DE L'ALPE

CHATEAU-D'ŒX, 9. — Une colonne
de secours est partie dimanche à la re-
cherche de deux alpinistes lausannois
victimes d'un accident sur l'arrête de
Sallaires , dans le massif de la Gum-
fl"*.h . Un des alpinistes est tombé dans
un pierrier et a été tué. On s'efforce de
retrouver son compagnon , mais le mau-
vais temps rend les recherches très dif-
ficiles.

Les deux victimes sont MM. Louis
Reymond et Emile Pahud.

Le corps retrouvé par la colonne de
secours est celui de M. Louis Reymond ,
61 ans, commerçant à Lausanne. . Une
seconde colonne de secours est partie
pour retrouver Emile Pahud, 48 ans,
ingénieur à Lausanne.

CHUTE MORTELLE
DE DEOX ALPINISTES

A LA GUftiFLUH

Nous avons signaté' samedi la double
chute mont ellle de deux alpinistes dans
la pairtie française du massif du Trient.
La caravane de secours montée de Cha-
monix a iretrouvé des corps au Char-
donnet . M s'agit de deux alpinistes lau-
sannois, MM. Edouard Schfatter, chau-
dronnier et Edouard Gugny, employé
à Renens .

Les deux alpinistes, membres de ta
section dies Diaiblerets du C.A.S., ef-
fectuaien t l'ascension du Chardonnet ,
par le couloir Adam Reiilly. Vers 9 h.,
ils se trouvaient à plu s de 3800 mè-
tres d'altitude , à quelqu e cinquante
mètres du sorminnet, côté français, en
direction du glacier d'Argentiàres. Le
temps était calme et beau.

A cet endroit , les deux amis firent
une petite halte. C'est au moment où ils
repartaient que l'acciden t se produisit.
Pour des raisons que l'on ignore en-
core, l'um d'eux, en se relevant , glissa
sur ia roche et perdit pied , entraînant
son camarade dans l'abîme.

L'identité
des deux alpinistes suisses

victimes d'une chute mortelle
au Chardonnet

Un camion fait yne chute
de 2W m, en Valais
Le chauffeur est tué

Dans le cadre des grands travaux
d'aménagement hydro-électriques de la
Gougra , un chantier préparatoire a été
ouvert à Moiry, au fond du val d'Anni-
viers. Le chauffeur d'un camion, M.
Ulysse Ravaz , de Montana , âgé de 21
ans, célibataire, était en train de ma-
nœuvrer son véhicule pour effectuer un
déchargement au moyen d'une grue,
lorsque pour une cause encore non éta-
blie, le camion sortit de la route et
roula au bas. de la pente sur une dis-
tance de 200 mètres environ. Le chauf-
feur fuit tué sur le coup.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 7 août.

Température : Moyenne: 18.2; min.: 12.4;
max. : 23.2 . Baromètre : Moyenne: 717.9.Eau tombée : 5,6. Vent dominant : Direc-
tion : ouest ; force : modéré à fort jus-
qu'à 20 h. 16. Etat du ciel : Nuageux
jusqu 'à 10 heures, légèrement nuageux
ensuite. Pluie pendant la nuit.

8 août. — Température: Moyenne: 15.7;
min.: 10.7 ; max.: 17.8. Baromètre:
Moyenne: 713.9. Eau tombée : 0,4. Vent
dominant : Direction: ouest; force : fort.
Etat du ciel : nuageux jusqu 'à 9 heures.
Couvert ensuite, pluie Intermittente.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 6 août, à 7 h. : 429,13
Niveau du lac du 7 août, à 7 h.: 429.13

Température de l'eau 20°

Prévisions du temps. — Pour toute la
Suisse : Ciel généralement très nuageux
ou couvert . Par moments, éclaircies pas-
sagères surtout le long des Alpes dans

, l'est du pays. Quelques précipitations,
pouvant avoir partiellement un caractère
orageux . Tout d'abord fœhn dans les
Alpes, puis vent du sud-ouest.

Au nord des Alpes, vents Irréguliers du
sud-ouest, soufflant très fort par mo-
ments. Température peiu ohangée.

On annonçait, samedi après-midi,
qu'un nommé Hermann Ranimer avait
été renversé par unie voiture, près des
Sablons, et assez sérieusement blessé,
tandis que la voiture avait pris la fui-
te. C'est la gérante d'une épicerie de
la rue des Sablons, chez qui le « blessé >
était entré, quii ava it alerté la police.

L'ambulance s'était rendue aussitôt
sur place , et les agents avaient  emmené
à l'hôpital le nommé Kamimer, qui se
plaignait d'une l'raotiure à la jambe.

On apprit cependant que l'examen du
« blessé » avait grandement surpris les
médecins : ils s'aperçurent que Kam-
mer ne portait pas la plus petite ec-
chymose et que ses gémissements
étaient sans cause.

Il fut interrogé et révéla bientôt que
s'étant évadé de l'établissement péni-
tentiaire de Saint-Jean , dans le Jura
bernois — il était arrivé le matin mê-
me à Neuchâtel. Ayant avisé une épi-
cerie à la rue des Sablons, il avait
conçu le projet de la cambrioler. Pour
éloigner la gérante, il avait pénétré
dans la boutique en prétendant avoir
été victime d'un grave accident et en
demandant qu 'on veuille bien le con-
duire à l'hôpital. Bonne âme, la gé-
rante avait fait le nécessaire. Et , sans
nul doute, pensait-il pouvoir profiter
du fait qu'elle était occupée au télé-
phone pour mettre ses mauvais des-
seins à exécution. Malheureusement
pour lui , les agents arrivèrent trop vite
sur les lieux.

Arrivé en ambulance à l'hôpital , c'est
en panier à salade que le simulateur
est reparti , aux bons soins de la police
bernoise, pour l'établissement dont il
s'était enfui !

Un faux blessé
de la circulation est emmené

pair la police au moment
où il -voulait cambrioler

une épicerie

VIGNOBLE

COLOMBIER
Panne d'électricité

(e) Vendredi, peu avant 21 heures, une
bonne partie du village a été plongée
dans l'obscurité et ce n 'est que deux
heures p lus tard que la lumière revint .
Cet incident était dû à la chute d'un
arbre sur la l igne à haute tension dans
la région d'Areuse. Une équi pe de
l'Electricité neuchâteloise a travaillé
jusqu'à 4 heures pour remettre la ligne
en état.

Le Conseil communal demande
un crédit de 2.670.000 francs
p our la construction de la station électrique
de Pierre-à-Bot et le p ercement de la galerie

de Champ -Bougin
Poursuivant la réalisation de son

• plan directeur » aussi rapidement que
possible, le Conseil communal présente
au Conseil général une nouvelle de-
mande de crédit qui devra lui permettre
d'assurer l'a l imentat ion plus régulière
des divers réseaux de la ville.

Deux étapes nouvelles doivent être
exécutées conformément à ce « plan di-
recteur » et dans le cadre des dépenses
envisagées. Ce sont :

la station de Pierre-à-Bot 60/32 kW.
et sa liaison avec les trois stations
32/8 kW. de Beauregard , Sablons et
Cbampréveyres,

la galerie reliant Champ-Bougin à la'
cuvette du Seyon pour atteindre la sta-
tion de couplage de Casscbras.

L'aménagement de l'usine de Champ-
Bougin , dernière étape des grands tra-
vaux du réseau de la ville, est à l'étude.

La station de Pierre-à-Bot , qui devien-
dra le cœur de la distribution d'énergie
électrique dans le canton , sera le point
d'aboutissement de nombreuses lignes.

Le devis peut se récapituler comme
suit :
a) Station Fr. 1.057.000 —
b) Dispositions transi-

toires » 55.000.—
c) Lignes et câbles . . 938.000.—

Fr. 2.050.000.—
/•V ASA / - ^

Le rôle que doit jouer Champ-Bougin
dans l'exploitation générale des services
industriels est défini t ivement déterminé.
Les aménagements à exécuter dans
l'usine , pour le service de l'électricité,
le sont aussi , mais les plans ne sont
pas établis et par conséquent les devis
non plus.

Toutefois , le forage de la galerie se
révèle de première urgence de manière
que les signaux de sécurité des stations
à haute tension puissent être transmis
à Champ-Bougin.

Voici la solution qui a été choisie
pour cette galerie : sur les 160 premiers
mètres environ , au départ de Champ-
Bougin , on adoptera un profil large de
manière à pouvoir y loger trois réser-
voirs de tôle de 250 m3 chacun , analo-
gues aux réservoirs à gaz installés à
Champ-Bougin. Un seul réservoir suffi-
rait pour le moment, tant que la ré-
serve thermique n'est représentée que
par la turbine à combustion interne
actuelle. U reste la possibilité de loger
deux réservoirs supplémentaires le jour
où l'utilisation de moteurs Diesel de-
viendrait nécessaire , ces derniers n'exi-
geant pas le même combustible que la
turbine.

En n'installant qu'un réservoir pour
le moment, le devis est le suivant :

Travaux de génie civil ,
y compris l'excavation
pour les réservoirs . .' Fr. 472.800.—

Béservoir et conduites . . » 71.800.—
Honoraires pour travaux

d'ingénieur, projet , de- ,
vis, plans d'exécution ,
etc., 4 % de 472.800 fr. • 18.900.—

Imprévu 10 % sur 544.600
francs et arrondi . . . » 54.500.—

Fr. 618.000.—

Dans ce total ne sont pas compris :
la conduite de refoulement d'eau pota-
ble qui fera , en temps et lieu, l'objet
d'un crédit demandé par le service des
eaux ; les câbles électriques et leurs
supports ainsi que les conduites et van-
nes de liaison du réservoir aux installa-
tions de l'usine, qui feront partie du
crédit à demander pour l'aménagement
de l'usine de Champ-Bougin.

Le total du crédit nécessaire est ainsi
de 2.668.000 fr. pour ces deux projets.

Pour ne pas retarder trop le début
des travaux , le Conseil communal a au-
torisé la direction des services indus-
triels à passer commande des appareils
principaux dont les délais de livraison
sont très longs.

La commission des services industriels
a étudié ce rapport et, dans sa séance
du 15 juillet 1954, l'a approuvé à l'una-
nrmite.

Les charges financières qui résulteront
de cette dépense nouvelle seront couver-
tes presque .totalement , écrit le Conseil
communal, par l'augmentation des re-
cettes de consommation.

« C'est dire que le crédit que nous
demandons est rentable dès la réalisa-
tion des travaux ; il le sera davantage
encore lorsque tout notre « plan direc-
teur » sera exécuté. >

En conclusion , le Conseil communal
demande un crédit de 2.670.000 fr. pour
la construction de la station de Pierre-
à-Bot et le percement de la galerie de
Champ-Bougin.

pour des stations électriques
Le conseil communal  se trouve de-

vant la nécessité d'entreprendre , avant
la fin de l'été, la construction d'une
nouvelle station électri que à « Derrière-
Moulin », à la Béroche, l' ancienne étant
devenue tout à fait insuffisante.  II fau-
dra également déplacer la station de
Bevaix. Afin de pouvoir effectuer les
travaux de maçonnerie et de couver-
ture de ces stations, le Conseil com-
munal demande un crédit de 13,000 fr.
au Conseil général. Il publiera un rap-
port sur le renforcement du réseau de
la Béroch e dès que l'étude de cette
question sera terminée.

| RÉîSIOMS DES J.J5CS |

MOTIER (Vully)
Une enfant renversée

par une moto
est grièvement blessée

(c) Hier soir, à 18 heures, la jeune
Naville , de Bouteray, âgée de neuf ans ,
Française, en vacances à l'hôtel Ri-
chard , propriété de sa famille , a été
victime d'un très grave accident.

Comme elle t raversait brusquement
la chaussée, pour aller chercher un. vê-
tement à la maison, une moto survint,
conduite par M. Albert Hofer , d'Aven-
ches, qui roulait  à bonne allure. La
collision fut  inévitable, et après avoi r
été traînée sur plusieurs mètres, l'en-
fant fut relevée sans connaissance et
conduite à l'hôpital de Meyriez dans
un triste état.

Tard dans la soirée, elle n'avait pas
encore repris connaissance, et l'on crar'nt
une fracture du crâne.

Quant au motocycliste, H n'a pas eu
de mal.

BELLECHASSE
Le fugitif  est arrêté

Le nommé Joseph Tscbudy, âgé de 20
ans , interné administrat ivemeut au pé-
nitencier de Bellechasse , avait pris ia
fuite au début de la semaine passée. II
vient d'être arrêté à Berne par la police
de la ville, qui l'a fait reconduire à
Bellechasse.

VAL-DE-TRAVERS

COUVET

Les malversations
aux Services industriels

(sp) Selon le rapport de la fiduciaire
de Neuchâtel qui a procédé à l'examen
des comptes de J.-P. A., commis-magasi-
nier aux Services industriels , le décou-
vert se monte à 6966 fr. 95.

Comme il a été laissé peu de temps
aux vérificateurs pour accomplir leur
travail , on peut supposer que d'autres
malversations pourront encore être dé-
couvertes mais le Conseil communal ne
pense pas qu'elles soient d'un montant
élevé.

Hier encore, la police cantonale était
toujours sans nouvelles de J.-P. A. A la
suite de la plainte pénale de la commu-
ne , un mandat  d'arrêt a été lancé con-
tre le fuyard.

Après l'accident du Loclat
(sp) Hier , l'état de Mme Legiros, âgée
de 77 ans , qui fut victim e, avec son
fils et ses deux filles, de l'accident au
passage à niveau du Loclat, s'était lé-
gèrement amélioré. Vu le grand âge
de la blessée, on ne peut encore se
prononcer d'une façon certa ine.

VALLÉE SE LA BROYE

PAYERNE
Un immeuble détruit

par un incendie
Samedi , vers 17 heures, un violent

incendie s'est déclaré, à Sédeilles, dans
un immeuble appartenant à M. Jean
Deyras , conducteur d'autobus au Gruyè-
re-Fribourg-Morat. Le bâtiment , com-
prenant une maison d'habitation et un
rural attenant , a été entièrement dé-
truit en dépit des efforts déployés par
les pompiers de Sédeilles et ceux de
Châtonnay e (Fribourg) accourus à la
rescousse.

Une partie du mobilier , le bétail —
des porcs et quatre vaches — ont pu
être sauvés. En revanche, le fourrage,
de menus objets et outiis ont été la
proie des flammes. Il n 'y eut aucun
blessé à déplorer , mais les dommages
sont très importants et leur montant
ne peut être évalué avec exactitude pour
l'instant. Le juge informateur du for
instruit l'enquête en collaboration avec
la gendarmerie et la sûreté.

JURA BERNOIS

REUCHENETTE

Un motocycliste tué
par une camionnette

M. Edy Rickly, âgé de 19 ans, de Tra-
melan , qui circulait à moto sur la rou-
te cantonale, est entré en collision avec
une camionnette appartenant à l'entre-
prise Gaunig, de Bienne, à la sortie du
village de Reuchenette.

L'infortuné motocycliste, grièvement
blessé à la tête, a été transporté dans
un état grave à l'hôpital du district , à
Bienne, où il est décédé quelques heu-
res après son admission , en dépit des
soins dévoués qui lui furent prodigués.

AUX MONTAGNES !
LA CHAUX-DE-FONDS
La salle de musique

(c) Pour marquer la mise sous toit
de la sal le  de musi que en construction
à l'avenue Léopold-Bobert , le tradi-
t ionne l  sapin vient  d'être hissé au
sommet de l'édifice.

Le bât iment  qui pourra être complè-
tement terminé pendant l'hiver sera
inauguré au printemps prochain.

Trois cyclistes blessés
(c) Samedi, à 17 h. 10, sur la route de
la Cibourg, un automobiliste, perdant la
maîtrise de sa machine à la suite de
défectuosités mécaniques, a renversé
trois cyclistes français qui circulaient
sur la chaussée. Ces derniers , tous lé-
gèrement blessés, ont reçu les soins
d'un médecin de la ville.

A N E U C H A TE L ET D A N S  LA R E G I O N

Dans la soirée de vendredi, un acci-
dent peu commun est survenu à la sor-
tie du village de la Tour-de-Trême.

Un ouvrier sourd-muet était occupé
à déraciner un tronc d'arbre devant un
chantier. Il utilisait une longue perche
qui dépassait sur la route. Au même ins-
tant arrivait un motocycliste, M. Arnold
Delessert, de Renens, ayant sur le siège
arrière son épouse, Mme Rose Delessert ,
âgée de 41 ans.

Mme Delessert reçut la perche en
pleine poitrine. Elle fit une chute vio-
lente sur la chaussée et se fractura le
crâne. Son état est désespéré.

Le conducteur, M. Delessert, ne fut
que légèrement touché et il a pu s'occu-
per de son épouse.

Accident mortel
à la Tour-de-Trême

L'indice suisse du coût de la vie s'est
Inscrit à 171,0 (août 1939 = 100) à fin
juillet 1954. Il s'est élevé de 0,3 % de-
puis la fin du mois précédent (170 ,5).
Cette évolution résulte d'une hausse des
prix de divers produits alimentaires ain-
si que du charbon. Les prix des objets
d'habillement, qui ont fait l'objet d'un
nouveau relevé pendant le mois observé ,
accusent en moyenne encore un fléchis-
sement presque insignifiant.

Légère hausse de l'indice
du coût de la vie

Le vent d'hier
Les vieille s maisons ont s i f f l é  hier

de toutes leurs fen tes , et les villes et
villages ont résonné de volets claqués !

A l'Observatoire, on nous communi-
que que le vent  a a t t e in t  dans l' après-
midi une vitesse de 60 ou 50 km. à
l'heure ; ce qui le classe dans la caté-
gori e de « fort  à très fort vent ï.

LA VILLE 

La réception
des tireurs neuchâtelois

L'Association des sociétés de la ville
avait tenu à recevoir , hier soir, des ti-
reurs  du ch ef-lieu qui ava ien t  par t i -
ci pé au Tir fédéral de Lausanne .  De la
place de la Gare , les t i reurs  se ren-
dirent en cortège au r e s t a u r a n t  des
Halles.  En tète du cortè ge, l' on remar-
qua i t  les Armour ins .  Suivaient  les ban-
nerets des sociétés de t i r  ayan t  pris
part  au Tir fédéral.  Les t i r e u rs  précé-
d a i e n t  eux-mêmes le groupe off iciel  au
sein duquel  l'on remarqua i t  la pré-
sence de M. Liniger , conseiller commu-
nal.

Nous donnons,  sous la rubri que spor-
tive , le palmarès des sociétés et des
tireurs neuchâtelois. ¦

On nous annonce à la Société de navi-
gation que les bateaux ont transporté
hier 2300 passagers, soit le tiers à peu
près du nombre de voyageurs d'uin di-
manche ensoleill é et chaud.

Mais , malgré le vent violent qui a
souffl é dan s l'après-midi, et bien que
le lac ait été excessivement agité , tou s
les services prévus par l'horaire nor-
mal ont eu lieu. Le plus gros retard
n'a été que d' uin quart d'heure : c'est
celui du ba.teau d'Yverdon , arrivé à
Neuchâtel à 22 h. 10 au lieu de 21 h. 55.

On ne signale aucum incident , et ill
n'y a pas même une corde cassée ! Ce
qui , étant donné le temps, est une belle
réussite.

Au quai Philippe-Godet
Les travaux importants nécessités par

l'élargissement de la route du quai Go-
det ont été menés rapidement et avec
soin puisque maintenant déjà , non seu-
lement la grande artère d'arrivée à
Neuohâtel est normalement utilisée , mais
le large trottoir côté nord, bordé d'ar-
bres, joue à nouveau le rôle d' une  belle
« promenade » . D'autant plus qu 'on vient
d'y placer une quinzaine de beaux et
confortables bancs verts qui réjouiront
les promeneurs attirés par la baie de
l'Evole.

Le service des bateaux
a eu lieu hier normalement

malgré le mauvais temps

Ayant causé un accident
en état d'ébriété

Nous avons annoncé le grave acci-
dent qui eut lieu jeudi au carrefour
Tivoli-Maillefer. Il s'est révélé que
l'automobiliste , qui était entré en col-
lision avec un motocycliste et l'avait
blessé, était en état d'ébriété.

Mais comme la gendarmerie voulait
le conduire chez un médecin pour le
soumettre à une prise de sang, il s'y
refusa catégori quement.

Le juge d'instruction ordonna alors
son incarcération pour la nuit.

Le lendemain il a admis qu'au mo-
ment de l'accident il était sous l'effet
de l'alcool absorbé.

Accident de scooter
Un habitant de Fleurier, M. Henri

Wurgler, qui circulait hier après-imidi
en scooter à la rue de l'Ealuse, à
Neuchâtel, a faut une grave chute, sa
machine ayant dérapé sur um rail du
tram. L'occupant fuit projeté sur la
chaussée où ill demeura inanimé , Vav-
cade S'OiuircMière ouverte. Souffran t d'une
commotion, il a été conduit à l'hôpital
des Cadolles .

Il ne voulait pas
se soumettre à. la prise

de sang'

Des cas de fièvre typhoïde
La chaleur de ces derniers jours a

eu pour consé quence que des eas de
fièvre typhoïde se sont , déclarés dans
l'établissement cantonal de Perreux.
Toutes les mesures ont été prises pour
enrayer la terrible maladie.

PERREUX

Un motocycliste blessé
(c) Dans la nuit  de samedi à diman-
che, à 1 h. 30, un scooter et une auto-
mobile se sont violemment heurtés. Le
conducteur du scooter est resté inani-
mé sur le sol. Blessé, il a dû être con-
duit à Bienne , à l'hôpital de Beaumont ,
au moyen de l'ambulance munici pale.

PERLES

Un habitant de Boudry, M. E. Streit,
qui circulai t samedi sur la route Bou-
dry-Colombier à vélomoteur, a été bles-
sé assez grièvement dans une collision
à 16 h. 55.

Comme, parvenu à la bifurcation
d'Areuse vers Colombier, il tendait la
main pour indiquer son intention de
tourner sur sa gauche, une voiture vau-
doise négligea l'avertissement , et vou-
lut le dépasser.

Au dernier moment , alors que le cy-
cliste avait amorcé son virage, la voiture
tourna elle aussi pour l'éviter. Mais,
effrayé, M. Streit fut ralenti dans sa
manœuvre, et il ne put éviter un mo-
tocycliste, qui venait en sens inverse,
et le heurta violemment.

M. Streit a été relevé avec le nez
cassé, une arcade sourcilière ouverte
et des blessures aux doigts. On l'a con-
duit â l'hôpital des Cadolles.

Anto contre auto
A 20 h. 40, un nouvel! accident s'est

produit 50 mètres plus loin qiue le pré-
cédent.

Une voiture française était stationnée
au bord de la route Boudry-Coilombier.
Bille, avait l'intention de se dirigea* sur
Coilombier, par le hauit , mais avait man-
qué la bi fur cat ion d'Areuse , et se dis-
posait à prendre le chemin qui rejoint
u:n peu plus loin la route du haut.

Bile se mit donc en marche en obli-
quant brusiquernent sur sa, gauche, sans
mettre sa flèche, semble-t-il. Or, une
petite voiture, survenant derrière elle,
vit son chetmin brusquement coupé. Vou-
lant éviter la collision , son conducteur,
un habitant de Saint-Aubin, donna un
brusque coup de volan t et , arrachant
le pare-choc avant de l'auto française,
monta sur le trottoir et fit 50 mètres
dans le champ qui borde la route.

Il n 'y a pas de blessé, mais la voi-
ture neuchâteloise a abîmé sa car-
rosserie.

AREUSE

Par la faute
d'un automobiliste

un cycliste entre en collision
avec un motocycliste

et se blesse

Election complémentaire
au Conseil général

M. Eric Brunner  a été élu tacitement
membre du Conseil général.

BOUDRY

Froissements de tôle
(c) En ce dernier week-end , plusieurs
collisions se sont produites. Vendre di
soir, deux motocyclettes se sont heur-
tées au carrefour des chemins du Haut
et du Clos. Samedi peu avant midi , un
heurt semblable a eu. lieu à la place
du Jura.

Dimanch e, en fin de matinée, une
automobile et un cycliste se sont tam-
ponnés au carrefour du quai du Haut
et de la rue du Marché-iNeuf. L'après-
midi, le même accident s'est passé en-
tre une automobile et un motocycliste
à la route de Neuohâtel.

BIENNE

Réception des tireurs
(o) La population du village a réservé
un accueil chaleureux, dimanche soir ,
aux 2*3 membres de la Société de tir
qui ont partici pé au tir fédéral. Une
brève cérémonie , à laquelle pri t  part
la fanfare , s'est déroulée devant l'Hô-
tel de commune, au cours de laquelle
M- Liechti , président des sociétés loca-
les, Albert Sermet, président de la So-
ciété de tir et Alfred Vauthier , prési-
dent de commune, ont félicité les ti-
reurs pour les excellents résul ta ts
qu 'ils ont obtenus à Lausanne .  C'est
en effet la première fois que nos ti-
reurs remportent d'un concours fédé-
ral la plus haute distinction , une  cou-
ronne de laurier or, et deux maîtr ises
fédérales '.

Voici les principaux ré su l t a t s  : la so-
ciété qui a concourru en 4-me catégo-
rie a obtenu la couronne or (181 sur
780), M. Andr é Bourquin , avec 500
points au pistolet et M. Jean Von Gun-
then avec 500 points au fusil , ont ob-
tenu la maîtrise fédérale. Les cinq ti-
reurs suivants gagnent la distinction
de section avec 50 points et plus : MiM.
Ernest Scheurer, 54 ; Will y Von Gun-
then , 53 ; Wil ly Jacot, 52 ; Jacques Ga-
berel et Jean Von Gunthen , 51.

DOMBRESSON
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BOUDEVILLIERS
Un scooter contre une auto

Hier, à 10 heures, une auto bernoise
qui venait de Boudevilliers s'est trou-
vée face à un scooter , condui t  par une
jeun e Neuchâtieloise, qui venait de Lan-
deyeux et bifurquait sur Boud evilliers.
L'auto n'accorda pas au scooter la prio-
rité à laqueiile ill avait droit, et oe fuit
la collision.

La jeune fille souffre d'une clavi-
cule cassée, et il y a des dégâts maté-
riels, surtout au scooter.

jVoces d'or
(c) M. et Mme Huguenin-iRichard ont
fêté samedi leurs  noces d'or entourés
de leurs en fan t s , pet i ts-enfants  et ar-
rière-petits-enfants. Pour marquer ce
bel anniversaire , la fanfare  des Ver-
rières , se fa i san t  l ' interprète de la po-
pu la t ion , a donné une sérénade aux
heureux jubilaires.

LES VERRIÈRES

La dernière d'« Antigone »
Une soirée émouvante

(sp) Les beaiux gradins de pierre de
l'amphithéâtre d'Avenches étaient rem-
plis, vendred i, d'une foule attentive et
pénétrée par la puissance de la tragé-
die ; c'était la dernière représentation
supplémentaire de V* Antigone » de
Jea n Anouilh.

Il n'a pas fallu moins de trois re-
présentations supplémentaires, en effet,
lundi, mercredi et vendredi , pour don-
ner à tous ceux qui avaient entendu
parler de ce spectacle impressionnant
la possibilité d'y assister. L'auditoire
était donc compact, vendredi soir, du
haut en bas des gradins, et uni dans
un silence tota l et une même émotion
au récit de l'histoire d'Antigène.

Une fois de plus, le texte admirable-
ment servi par les acteurs, et par une
aœoustiqu e étonnante, a porté dans
chacun de ses mots. Le vent, -qui s'était
levé, accentuait de temps à autre le
tragique de Ja scène et la pluie, pour
tomber, a attendu exactement, les der-
niers mots du chœur. Le cadre pres-
tigieux des arènes d'Avenches, dans
l'immense espace et dans le décor ac-
cordés au jeu, n'a pais fini de jouer lui
aussi son rôle dans des spectacles sem-
blables, au cœur de la nuit.

AVENCHES

EN PAYS FRIBOURGEOIS
m

Accident mortel
a. Chatel-Saint-Deui-s

M. Raymond Pesse, 53 ans, pension-
naire de l'hospice paroissial d'Attalens,
qui se rendait samedi à Baumaroche
avec son tricycle, s'est jeté contre un
arbre. Un automobiliste l'a transporté
à l'hôpital de Chât el-Saint-Denls mais
il est décédé pendant le "ircours.

Un scooter, piloté par un habitant de
Montreux et sur le siège arrière duquel
avait pris place l'épouse du conducteur,
a voulu dépasser, samedi matin,  un ca-
mion de Peseux. A la suite d'une fausse
manœuvre, le véhicule se jeta contre le
poids lourd. Les deux occupants du
scooter furent précipités sur le sol.
Tous deux ont été blessés et conduits
à l'hôpital. Le conducteur souffre d'une
épaule fracturée.

Un scooter se j ette
contre un camion

Un grave acciden t
de la circulation

(c) Samedi matin , au rond-point Klaus ,
un très sérieux accrochage s'est produit
entre une camionnette d'une fabrique
locloise et une automobile chaux-de-
fonnière pilotée par un Français circu-
lant en direction du Col-dcs-Roches.

La camionnette fut  renversée et ses
deux occupants blessés.

Mme R., qui souffre de plaies au vi-
sage et de contusions diverses, a été
transportée à l'hôpital. Son mari a pu
regagner son domicile, bien que com-
motionné lui aussi.

Les deux véhicul es ont subi de très
sérieux dégâts.

Le conducteur français est indemne.

Camion contre a.uto
(c) A la Croix-des-Côtes, un camion ojul
faisait marche arrière est entré en col-
lision avec une automobile. Si les dégâts
sont sérieux, par contre aucune per-
sonne n'a été blessée.

Le Doubs en baisse
(c) La... sécheresse a provoqué une
baisse des eaux du Doubs de plus de
deux mètres. Par contre, l'eau est à la
température de 20 à 23 degrés. Les bai-
gneurs en profitent !

LE LOCLE

Père, je veux que là où je suis,
ceux que tu m'as donnés, y soient

aussi avec moi.
Jean XVII : 24.

Madame William Debrot, son fils
Louis et sa petite-fille Danielle, à Neu-
châtel ;

Madame et Monsieur Paul Cachelin-
Debrot , leurs enfants et petits-enfants,
à Cernier, à Savagnier et à Zurich ;

Monsieur et Madame Frédéric Debrot,
à Fontainemelon ;

Monsieur et Madame Georges Debrot,
leurs en fants et peti ts-enfants, à Troyes ;

Monsieur et Madame Alfred Debrot et
leurs enfants, à Dombresson ;

Monsieur et Madame Walther Gaohe-
lin, les enfants et petits-enfants die feu
Hélène Gachelin née Debrot, à Neuohâ-
tel et à Bellevue, Nebraska, U.S.A.;

Madame veuve Hermann Grimim et ses
enfants , à Zurich ;

Madame veuve Charles Hasler et ses
enfants, à Neuchâtel,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part dn dé-
cès de

Monsieur William DEBROT
mécanicien

leur cher époux, beaiuHpère, parrain, frè-
re, beau^frère, oncle, cousin et parent,
enlevé subitement à leur tendre affec-
tion, dans sa 57me année.

Neuchâtel, le 8 août 1954.
(Favarge 3)

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu à N euchâtel, mardi 10 août à 13
heures.

Culte pour la famille à 12 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur Otto Herzig, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Eugène Soguel

et leur fille, à Zurich ;
Monsieur et Madame Bené Soguel et

leurs fils, à Lausanne ;
Monsieur Raoul Soguel et ses enfants,

à Renens ;
Monsieur Herbert et sa fille, à Mu-

nich ;
Madame Bertha Herzig et son fils, à

Genève,
ainsi que les faimillles von Gunten,

Lehmann et Soguel,
ont da douleur de faire .part du décès

de

Madame Cécile HERZIG
née GREUTER

leur chère épouse, maman, grandjna-
man, belle-sœur, tante et parente, que
Dieu a reprise à -Lui ce jour , dans sa
75me année,

Neuchâtel , le 6 août 1954.
Rue Matile 10

La mort a été engloutie dans
la victoire du Christ.

L'incinération , sans suite , aura lieu
lundi 9 août 1954, à 15 heures. Culte
à la chapelle du crématoire. Les hon-
neurs seront rendus après la cérémo-
nie.

Domicile mortuaire t hôpital des Ca-
dolles.
Cet avis tient lien de lettre de faire part

IN MEMORIAM

Raymond BAUMGARTNER
9 août 1929 - 9 août 1954

Déjà 25 ans que tu nous a quittés,
cher fils et père. Tes parents , ta sœur
et toute la famille ne t'oublient pas.
Ton souvenir reste gravé dans nos
cœurs.

Auvernier et Genève, août 1954.
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